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Bienvenus commentaires et soutien 


Couverture : Affiche de la pièce lors de sa représentation en 1971. 

L'écriture fut collective, sous la direction de K. Naïmi. Le texte présenté ici est une 
photocopie de son manuscrit de travail. C’est la traduction française de l’arabe 
populaire algérien employé durant la représentation. 

Les photos sont extraites des représentations à la salle El Mouggar, à Alger. 


Un exposé détaillé concernant la pièce (écriture, réalisation et réception) se trouve dans 
l'ouvrage Éthique et Esthétique au théâtre et alentours 


La Fourmi et l’Éléphant fut écrite sur la base d’un texte précédent : Être ou ne pas être. 
Celui-ci est présenté dans cet ouvrage en seconde partie. Rédigée en septembre 1967, la 
première version devait être portée sur scène au printemps 1968 au Théâtre de 
Levallois, dans la banlieue parisienne. Le mouvement social alors survenu motiva la 
municipalité pour supprimer le financement du projet théâtral. 
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D'une natur 
avec leurg maine 
TOUS. Des gens l'ont tras 
avec leurs mains, 
PAYSANNE, ' 
Cataolysmes nature 
les gens du Viet Nam 
TOUS, Des gene l'ont + un 
aveo leurs mains, louve nerfs € 
PAYSANNE, 
Pour mener ce cnmbat de chaqu 


11 & fallu nous organiser 
Nous nrganiser par 


rapport 
ce sont les bases solides 
TOUS. Des gens l'ont pan Le 
avec leurs mains, leurs nerfs € 
PAYSANNE. 
Ce sont lee bases solides 


sans lesquelles nous ne saurions ! 
la nature 


et les dangers qui viennent des 


Tous les acteurs s'élnigent 1 
tant le refrain, 2: be ons 
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de dont ne peuvent 
Ce Les fonctions de € 
Re ne sont attribuées qu 
\ familles aristner 1 
les postes supérieurs 
qu'aux membres de la 
PRINCE. à 
Toutes les populations du P 
font le service militaire. | 
A tour de rôle, les inscrits 
après lesquelles ils rentrent dans 
C'est la politique du SOLDAT — PA 
qui nous permet, en cas de besnin, 
la mobilisation de forces importan 
ARISTOCRATE, « 
Nous, les membres des familles & 
la monarchie gouverne avec nous, 
princes de sang ! { 
avec nos apanages personnels et nn 
Le pays est partagé en vingt quat 
chacune cennfiée à un proche de la 
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Vugique africaine tradition 
l'autre, apparaiggont les 

instruments de travail 
pendant les interventions des. 


ACTEUR I. “a 
Paysang petits propriétaires, 
ACTEUR 2, Se 
Paysans libres des cremunes 
ACTEUR 3. 
Commerçants, 
ACTEUR 4. 
artisans, 
ACTRICE 5, 


domestiques 


Cs 


ti 
, 
: 
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pour déferler sur n° 
MILLE cavaliere ot 


ROÏI,. Alors, que tous les pri 
rassemblent leurs troupes 

Hung Dan (il met la main 

ci et tous les autres 

puis la relèvent) Et qu! 
doyens do villages pour r 

Noir, LE: 
Assemblée de doyens de villeges, h 
d'eux s'adresse aux autres, 


DOYEN, Alord, nous capituons ou nous ve 
TOUS LES DOYLNS. Combattre 1! Cnmbattre ! 


Noir. Battement de tambours, Alors qu il 
apparaît sur l'écran une affiche sur laqu le f: 
en lettres jaunes sur fond vert (le texte es 


ORDRE A LA POPULATION , 
Toute la population doit résister 
par tous les moyens à 1! | 
ety si besnin est, de se 
dans les forêts et les tagnes 
pour continuer la résistance NEA 
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—Cibilité du peuple, 
chasse de £a patrie. Cris de 
Armes au oicl : " Hhéééé CE PEL 


Pendant que les combattanta reviennent x 
resté à l'arrière, > 


)IX-OFF, 28 
La victoire des Victnamiens sur les envah 
& pour cause essentielle 
la solidité du régime 8ncin-économique Cf 
ft lu justesse de la ligne militaire adoptée, 
Ainsi, 

L'UNION NATIONALE devenait une REALITE, 
Ainsi, s'est formée peu À peu la | î 
NATION VIETNANIENNE ? 
avec son territnire bien délimité, 

8a langue propre, sa culture spécifique 
et son histnire natinale 

marquée par la 

RESISTANCE 

- réeistance — 
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elle est agitée par fa w 
moteur de l'histoire, 


nppose 
ceux qui travaillent la pe. 
à ceux qui en profitent, F4 


Noir sur le plateau. Musique afr 
Quelques acteurs avancent, en cos 


: a à 
PAYSANS ET PAYSANNES. (ensique. ee erine} à D 


Au centre de l'histoire du Viet 
nous nous dregsons sans cesse, be 
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Elle sort en chantonnant, 
Bême EL que Lee 
onstume du peuple 
HONTAGNARXS. (musique en 
Habitants des 
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VOIX-OFF, (pendant laquelle rest 


L'édifice féndal vi 
s'est édifiée our un 
basé eur la propriété mi 
— propriété privée — 


tous les citoyens” ont « 
ct jouissent des mêmes 
—juridiquement-, 
pratiquement, 

une minorité 

de pravriétnires fnnoiers 
s'appraprie 

la plus grande partie 
des terres et accnpare les : 
réduisant à la misère 

la majorité ) 
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Usant de mille strata 

ils perçoivent des fe 
accaparent 
les biens des plus fai 
les ignorants, oppriment 

PAYSAN 2. 
Prâfitant de la moindre ». 
ile qgoousent les gens ot | 
créant ninsi entre eux 
des factinne et des clans, 
et dans le cneur du pruvre la pe 


PAYSANNE 2. 
L'administration onmmunale ?! 
Complètement pourrie !! 
Et l'Etat reste impuissant. La: 
Les grands travaux hydrauliques 0e sont 
Ainsi, la moindre calamité naturelle - 
emène avec celle famines et MITÉ 
ARTISAN. : 
L'artisanat ct le commerce 
ne serve à satisfaire : “he TES 
que les besnine d'npparft de la Cour et de 1 


lmsique forte. S'arrête au moment où apparaît 
en lettres rouges sur fond blanc : 
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ses privilèges, 
ses richesses ct ges | 
Au peuple, 
noue prodigons 1n pntienc 
À certains esprits partic 
Pous donnons des motäfe 4 
Et la Classe qui tient Le 
Nous La chantong et L'ourénlons 
LETTRE CONPUCEN 1. (mix bonses) D. 
Combien de travail et de riches 
des travoux qui n'ont pre été 
et des richesses qui ne sont pas 1bé 
mais des travaux et des richesses du 
dont vous sucez le SUBUR ot Le SANG 1! 
BONZE 2, (ricanant) {ESS 
Mais lo peuple est heureux !.., FATEl | 
Coune s'il tient dans ses mains Un 
un contrat de garantie pour l'autre monde H11 ki 


Les deux bonses ricanent longuement. Ile sont 
du second lottré confucéen qui dit à haute voix 
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Assez de geindre ‘ cat 
ATTAQUONS !... 
Ce n'est prs la vature, ta 
qui ont relégué 1n feose E- : 
eu rang d'€tre inférieur. 
(au public) 
Rnis et seigneurs, 6t vous & 
vos mrsques hÿpocrites 
et vos onnventions sncirles. 
ne nous trompent plus ! 
Nais, vrus, aes soeurs inf € 
et vous russi, Pret he ee © = 
vous nvez toute mon affection ! 


Noir, Un calendrier annonce 4 
1868. s=. 
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rs tire 
Commence 1e te 
Cnmmence le ter 


Fin de projectinn. 
Un acteur -en ongtume noir 
tête — apparaît, tenant 
de manière à £tre complèt, 
“tique. Avec une mnrche milita 
soène, à l'extrême droite, 


la première bandernle hiesée au 
banderole restera visible tout 
l'inscription : 


cs 


2, DONIMATION COLON: 


Musique et chanson en chreur extraites 
coréenne, Dans 1n roène suivante, à 1! 
cnlnnirl français qui est en costume noir 
-tume du peuple et bicnt en main une pan 
un parchemin; de plus, la farme de chaque ! 
y est écrit, porté dans le texte en 1 titres 
Apparaît un noteur; il s'arrête ef dénloie 8 
gnurdine, 
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vers le public dans 
- françgnis, salue 
-rieure, ploin de mépris 
ADHINISTRATEUR COLONIAL PR 
tent les problèmes de 
l'éducation du peuple cn# 

(i1 Prit un geste vulgrire et gr 
Ii sort. lfusique forte, Apparatt 
te. liusique en sourdine, . 


fi 


ACTEUR 3. À 
1907 : GOULEVBNENT PAYSAN CONTRE 
Kusique forte, L'acteur bre da: 
noteur, lifme jou que le précédent, 
ACTEUR 4, 


1910 : APPARITION DE SOCIETES SEC! 
Elles nrganisent lee paysans, - 
dans l'nttente du départ des enl 
et l'avènement d'un nouvel Bapereur 
qui dnit descendre du Ciel. 
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platenx, Débute le 


BALLET : Histoire de mr 
Avec leurs pnncartes 
à la sigmification € 
des divers mouvements 


comme la majorité des p: 
des rutres pays cobnnisés, 
- nationalistes — É 
sont des ranuvements qui 
appartiennent très cxnotenent 
Ce sont des mouvements ! 
particulièrement enracinés : 
ln petite bnurgenigie et la b: 
-petite bourgenisie et baw L 
Ils font appel à l'ensemble au 
contre ln domination co « 
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toute sa grande impor 
c'est le mouvement cs 


qui l'un après l'autre ont 
et cnllaboré avec les 
le mouvement communiste : 
s'est dréseé onmme il f- 
levant hout l'étendrrd de 
livrant un double combat in 
contre les nccupants cols 
pour l'indépendance natir 
ot contre les explriteure 
pour 1n libération de 19 cl 
- livrant un double onmbat 
contre les nccuprnta onlnial: 
pour l'indépendance natinnale, 
ct cnntre les expliteurs natis 
pour 1" libératinn de ln classe 
Là est la raison 

de l'rmour, le respect et l'autorit 
que le peuple victnnmien tout entier 
nocrde au parti communiste vietnamien, 


(elle cesse de chanter et dit norualement. 


Nous allons savoir 
pourquai 
et comment, 


Snrtie de l'actrice et fin de 1'aocompagoement| 
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portrait. Parallèlement € 
et on entend : Ce 0 
LE 

VOIX I. (neses mûre, d'un homme 
" Inmédiatcncnt après la 
Comme galatié à Paris... 
des tracts pour dénoncer lea 
alors la Révolution d'Octnbr 
spontnnée, Je ne comprenai, 
J'aimnis et roopectnie Lén 
patrinte qui avait libéré ses 
encore lu nucune de ses euvre 
J'avais adhéré nu parti snei 
ces "Hosgieurs-Danos" (j'nppelaie à 
avaient témoigné de La sympathie env 
ads, Je ne crnprenais pas enonre ce 
ce que signifinit unoinlisue ou on 


Fin de projection fils, À 
Lumière sur le plntonu, Réunion d'une 


F3 
ss 

français, Los noteurs sont en cnsatume de it 
ONCLE HO. (nux prégents) 


“Quelle est l'Internatinnale qui soutient la 
npprimés ?" 
MILITANTS, | ONE 
La Troisième Internationale ! La Proisiène, Doternnt Lonal 
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Fe | Du print de vue 
-tablement, de méconnr: 
8e posent là où existe 1 
l'Internationnle n pri 
de ce print de vue : d'une 
n'adnettent sucunc frusse 
toutes les nations, à di: 2 
nnn moins explicite aux ou 
de leur lutte de clreses", 
pour toutes los nations l18p9 
-natinnnle de 1 lutte de classe 


Oncle 3 se lève et s'écrie, comme &! 

S Led 

“‘Chore compatrintes opprinés ot misé ables 1 
Voisi ce qu'il muse faut, vnici le mt 


= dé s 
Noir, 
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“lonent 2 
VOIX 1. "1e 
* Au début, o'é: 

PuBSÉ à crnire en 
POU, progressant 


Fin de la séquence du prés: 
de l'oncle 5 au congrè 
Parallèlement : 


VOIX 1. 
" Finélonent, nu Congrèe 
françgnis, "avec tous les 
Troisième Internatinnale" 
Chamuniste Française, 


#in de projection et fio de 
pres, débute une musique ext 
cheveux blancs" (marccau Ne ln). 
pendant les intorventinne du ç 


VOIX-0FP, (pendant que l'oncle HA appa 


192I : Nguyen Af Qune participe 
de Le "Ligue des peuples des 
NGUYEN AI QUOC, (au public) ICE 


Four cnmbiner 12 lutte , 
du peuple victnamien avec 
10 mouvement ouvrier inter 
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À mce amis du Paris 
Algériens, Antillais, | ; 

" éduquer les mnegeg 
pour les conduire à l'indi 


Fin de musique, 


INSERT : Moscou, 1924. 


Sur l'écron aponratt ; 
sur celle-ci figure Lime 


Les tfohes fn sr 
de 1 prterenti male Maœue 


Lu. 

Lumière dans une chambre où l'onele mm 

Pendant ce temps, une vnix lit le texte pd 
Le 


VOIX 2. (tre cxpliontive, sens Pere oboÿe) Fe) 


",+. Dnne toutes les onlonies et og 
devons non seulouent constituer des © 
des nrgnnisntions du parti, non . 
nant ln propagande 60 faveur de 1° 
prysens, en mus nttachant à les 4 ' 
listes qui sont les leurs, mnie ençnre 1 


tance ) 


Un inetant, Puie, ou moment nù l'onol 
—Vention, musique on enurdine, 


NGUYEN AI quoc, + 
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PA congrès international de 
(Oncle H9 cet à une ratre tribu 


FU Cngrès internatinnsl des 


(Oncle H8 aponratt à une nutre. 
lire son intirvention) 


De mêae, il participe 

Où cinquième congrès de l'J 
9Ùù il est nommé aembre pere 
de 1. section de l'Orient de 
directement chcrgé du Dé p 


Fin de l: musique précédente, Débute 


L + 
un ee 
" IWSERVENTION SUR LA QUESTION NATIONALE à 
AU CINQUIEKE CONGRES 2# L'INTURNATIONALE Ci 
.….) : 
; D'rprès Lénine, le eucoès de La révolution 
cet Gtroitement 116 au onuvegent de libération 
impérinlicte dans les onlonies ct les pays a9s 
nous l'n ensvigné, 1a question onlsniale est 


générale de 1° révolution prolôtarienne et de ln d 
=létarint, 


Les colonies de 1n France (...). En dépit der ‘ 
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SPlonies, meis chaque fs. 
gnng. S'ils semblent 0 
foute d'otgonisetion ct 
se dit de travniller à leur rass 
Cruires dirigeants ct de les g Li 
ct de la libérntion." 


ta 


On entend des epplrudissements 
rouge", Débute une musique ext 
cheveux blancs", Pendant le cn 


VOIX-0FF, 


1925 : Nguyen le patrinte part pour la Cl ne 
nvec Dnrndine, .: L #00N RE 
Il porticipe à la fnndntinn de ls:°0 

"Ligue des peunlos opprinée d'Asie" 
et publie un DUVT EC « » « 


Apoaraît sur l'écran, sur fond rouge, un. 
Cet qui parte l'inscription on lettres 


Le procès 
de la colonisation française 
NGUYEN AI QUoc. 


Fin de 1n musique précédente, SU 
Scène nr pu | t on entend une vrix qui chantonne, 

parodique, l'air "C'est nous les Africnine qui even 
trait un acteur jounnt un vieux mngictrnt frençaio. 
tune noir ct un aneque murmonté d'une ei de tr 
bandés par un tissu noir. 11 marche sur l'air de 1 
jusqu'à l'avant-scène, nù il se met sous le re nç 
public, Il1 imprse lo silence, se rfèle longuement g' 
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; ne 


des conditions suivantes 11. 


Accompagnement v3011 trèo fort 
tennnt haut levé une grande ma 
L'acteur s'avance jusqu'à 


face nu publio; il agite la 
—donte : 


ACTEUR 1. 
MI. Avoir obtenu 1e, crnix 
ou l'un des dipl®nes d'études 
dont la liste sern mrrètée per 


Accompngnement vocnl fort, L'acte 
du vieux magistrat qui caresse, 
de le marionnette, Apparatt un « 


ACTEUR 2, 


"2. Avoir rendu dos services 
à ln cnlnnisntion 


ot aux intérêts de 1n France 111" NES 


UE 
LOT 


Même jou de anrtie, Appnrafît un troieième sotour 
ACTEUR 3. 
"3, Avnir eervi 
dons l'armée française ! ; 
et y avoir noquis snit le grade d'officier 
soit 1n médrille militaire 19 


Nnc jeu, 


La Fourmi et l’Éléphant - Être ou ne pas être 29 


Mene entré des not 
face eu public jusqu' 
ACTRICE I, 


" Votre femme et vn 
parlent-ils le français 


ACTEUR 2, 


" S'habillent-il1s 
à l'eurnpéenne 7 


ACTEUR 3. 


" Avez-vous des neubles | 
ACTRICE 4, 


“" Et des chrises ? 
ACTaUR 5, 


ACTRICE I. 


"Que nnngez-vous ? 
ACTEUR 2. 


ACTEUR 3. 


" Possédez-vous deg biens ? 
ACTRICE 4. 


" Et votre femme ? 
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ACTEUR 4. 
Li Pourquoi dc " 
le statut indigène 
Lst=ce Ur 
pour être fonctinnnnire ? 


Se faire grang ? r 
Où pour prospecter l'or et. 
ACTEUR 5, « 


" Quels sont VE mis les 


Accompagnement vVooal fort, 
sortent à 1 Œueu-leu-lon, 
voenl. Le dernier ncteur pr 
hors du plrtenu, Fin de 1° 


Sur toute 12 surface de l'ée 
-tion en lettres Touges suivan 
les prasages Soulignés ennt à 
masculines et deux Fémi 


SUR LA PROLETARIAT 08S CC 
ST L'ON VBUT TURER LA Dire, 
ST L'ON VEUT TUER LA BUS, | er 

Apprraît sur l'écran le deuxièae texte 2 
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prime dés] 
“sage de l'opius et de a 
L'odivux régine de 1 
prive de toute Liberté 
gnoinl, vous pliçant ni: 
répétant pour insister) 
bête de enmme (na) 


Porine deg colonies 1! 
Unisscs-vous 1 


Organiscs-voug 1 


dignes votre notion à ln 
Émnncipntion Cranune ! 


Vive 1 'affrsnchisecnont 
Vive l'International de: 
Vive le ÿnngeil dés peysans 


se: 
Musique forte, 


Ka 
NILITANT OUVRIER. dé 


"à 


" LA LUTTE SYNDICALE AUX Pre É 
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Musique forte, Ce 
Dans une chnubre d'hotel p 

inmigrés dee colanies, Un 
en gourdine, 


KILITANT INMIGRE. 


Frères des colonies 1. 

Que faut-il frire pour 
la formule de Karl Narx, 
ne peut venir que de 98 
QUE DË VOS PROPRES Er 


-ninle a été frndée, Elle 
métropolitains sympathisr 
des colonies, résidant en ! 


les afmes; souvenez-vous d 
Frolétaires de tous les p: 
ineistance)PROLÉTAIRES 08 M 


Musique forte jucqu'à la fie du 
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on CE 
Tévalutionnaire 
Populaire : S 
ACTRICE. 
Dons la ville de Canton, 
Nguyen le patrinte ct deux 
créent 


"l'Association de le Ji 
Parmi les militnnte qui 
Nguyen le patrinte ct ses 
et nrgnisont des cadree | 
qui ecrvent de moyeu dirigennt 
et publient une petite feu: 
qui propnge au Viet Nam le 
et montrent la nécessite de 
1e formntion d'un parti 

1a forantion d'un parti 


L'actrice sort, 
sur fnnd blanc : 


Musique extraite du ballet "La f: u 
Vonant de tous les prints du | 

déguiséa en prysnns, sAroent 
pleteou. Parallèlement, 


VOIX-OFF, 
Prrenurant monts ct 
rejnignont Canton, 
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te i 
6. Histoire de l n 
T. Histoire du part 
8, Le travail de mil À 
sation, formation, om 
9. L'agitntinn dans les 
—dats, des jeunes et des ELLE 
LE.” 
l'in de musique. A 
Au cours de formation prlitique, à. 
du plotenu, Musique +: nuverture avec 
tableau noir, Vurng (pseudonyme de 1 
assis sur des tabourcts, cnhier et ety! 
Prrallèlement à chaque cours que donne 
-cutent, au milieu du plateau, une pant 
Crète sur le thème évaqué dans le cnurs 


VUONG. (musique en srurdine) Le 


" LES ORIGINES DE LA REVOLUTION NATIONALE 


Un prys abuse de sa foroc pour s'emparer 
les armes, lui impose sn domination, s'arr 
—nomiques et prlitiques, 

Le pouple qui perd sa liberté, som 
frustré de tout le fruit de son travail. -— 

LEE] “£ 
Quand un peuple réduit à l'esclavage n'en 
s'unit, préfère mourir libre plutft que de w 
étranger, il rassemble toutes ses forces ef 
chasser ses oppresseurs, Ainsi fait-il La rm 


Noir. Husique forte, Lumière de nouveru. Vurng 
devant lo tableau, et face au public. Vuong s'adresse 
spectateurs. Parollèloment prntomime, 2, 


VUONG. (musique en snurdinc) 
# D'OU VIENT LA REVOLUTION DE CLASSE ? 
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Il en est ninsi de mtre 
Quand les nuvriers et les p 
étrt de choses, ils g'un 
ils l'ont fait en Russie, C 
cieese npprimée fait la révol: 
l'opprime," 


Musique forte. lnir. lumière de n 
plan, devant le tablenn ot face 


VUONG, (aux spectateurs, musique en & 


We.) 

Ces deux révolutions (la 
de classe) diffèrent l'une 
n'est pas encnre une rév ion à 
-nergants et les industriels sont 
céresscurs, Dane la révolution mr 
(ouvriers et paysans) qui sont au 


Musique forte. Noir. Lumiè 
plan, au milieu du plateau 


VUONG, (musique en sourdine) 
" QUI SONT LES REVOLUTION 
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La Fourmi et l'Elepnant - Etre OU ne pas etre 5/7 


gain 
Capitrliet Es 


trois cniégnrics 
Paysnns de le ri 


Musique forte. ir, Lu 
réunis outour de lui, P 


VUONG. (magique en erurdine 
" La REVOLUTION ES? 


Il est très diffio d 
milliers d'annéce en ue 
Comment PThcéder, qu'on 
n'est prs impogzible. a 
dépend de n9U8; qund »" Le 


détenus nu Ham 
n'avait nucun plan pr 


« 

C- 11 faut snvair que le 
mnde, ne snit pns évaluer ler 
tique, ce qui le porte à sgir 
encore mûres nu à rester ineo 
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—tionnaire est re 


Hugique fnrte. Noir et 

Lens la scène qui suit, 
deux en onntume de milit 
le thème : les prèvas 
texte, les actoure c'arr 


CALEIDRILR : Révrion 


À 
QUVRIER di GRCUPE. Geo le 
_ d'Indochine à ! Sagan 


TOUT LE GROUPE. (Levant 1 
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TOUT LE GROUPE. (id) Grève !1! 

1929. Re: 
OUVRIERS, (id) Grève des nuvriers de 1 
OUT LE GROUP. (ié) Grève LE! 


La fin du ballet se termine sur 1% 
prinz levé, Fin de musique, Hair. 


1j février 1930. 
bur l'écran apparaît, en sut 
précédent, l'inscription en 


" APPEL À ION 
2 Sc 


Un tenps de silence, Les ers 
=tivement le texte qui est dit 1. 


voIx-0f’, 
" Apvel à l'nconginn de La Enr 
du Parti Cranuniste | 
fisc] 


Ouvriers, paysans, 
Conpatrintes otinde et 


Le Parti Coemuniste 


Rs, 
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exorbitante p 
Promouvoir les 
9- Dinpenser l'in 
10 Réaliser l'égal 


Claneurg de jnie et levée de pe 
Sur l'écran, apparaît en lettres 


De la crise économique 
& la guerre mondiale : 


La destruction du régime 
calonial au Viet LC 

1930 = 1945. 

VOIX-OFF, Ar * 
Le mouvemant natisnal viet à 

né de la résistance des lettrée c 
reprise ensuite par n 

la bourgenisie avide de Progrès, me 

entre dans sa troisième phase, 


PROJECTION ILK : diverses séquences il 


4 partir de 1930, les forces : 
(ouvriers et ; 
jrueront le rfle essentiel, 
à travers lee syndicate, 
Comité Central, les forces 
et les organisations de 
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et noue narchone eur 
Scène simultanée o8té 
que les paysans marchent 


Les locaux aduinistratifs . 
les archives brêléa! Les 
et les propriétaires fonciers 


PAYSANS. (au milieu avant du plateau, f 


PARTAGE DES TERRES 1! 
PARTAGE DES TERRES f111 


Un homme sort de leur groupe, habillé « 
AUX paysans, ; 
HILITANT, 
Nous devons créer 
un pouvoir nouveau ! 
A l'imnge dos Soviet 
qui trionphent nctuelleuent en Chine ! 
(1 lève son arme au ciel et crie) 
Partage deg terres ! Soviets paysans ! 
PAYSANS, f A, d 
PARTAGE DES BERRES 11 SOVIDPS PAYSANS 41. 
F ‘af \ CA 
PATRON FRANCAIS, (au même personnage) À | 


Des ausenblées de Sovicte ont vu le jour 
An, Ils ont partagé les terres entre 

tribuqaux prpulaires. Et des onmités 
pouvoir ! appuyés sur des détachemente d' 
fourmis rouges ! Le communiste !! 
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imitée Snente par les ouvricrs 


(Les nuvricrsrestent face ou public, 
GOUVERNEUR , 


w É 
Nous avons mobilisé la troupe. Elle 
laissant de nonbreux tués, l 
(narallèlesent an texte précédent, parte 
fauchés par les balles, Auseitft le grou 
OUVRIERS. 


" 
PARPAGE LES YERRES ! PANTAGE 0ES TERRES 


Hoir eur les deux soènes sieultanées, Pin 
VOIX-0FF, 


D'avril 1930 à avril 1951, 

les syndicate rouges et paysans 

de six mille à gnixnnte quatre mille " 

Entrent en nctian de nouvelles couches A 
CALENDRIER : 1932, 


Répétition du ballot 1? les grèves se mul! pli 
Hene musique ct même jeu, | # 


be 
OUVRIER DU GROUPE. (levant 1e mins) Grève des cnà1: 
Hué ! ÿ 


TOUT LE GROUPE, (meme jou) Grève 11 * fs 
+ 


La Fourmi et l’Éléphant - Être ou ne pas être 43 


MARCHANDE AUBULANTS DU GNOUPE, (: 


TOUT LE GROUPE, (idem) Grève 11 
Pin du ballet, Noir. 


Chez 1e gnuvorncur français, 


GOUVERNEUR FRANCAIS.(au patron franc ni: 
Mouse nvone utilisé contre eux la 
mêmes les troupos régulières !De 
n'y & pas mins de dix mille d 
DUREMENT bombardé, torturé, arrêté ù 


PATRON FRANCAIS. 


Maic,moi, dans ma plantation, je vous 
fouruis rouges, les comuunigtes, dir 

1ce jeunes et mêae los femmes 1... Us 
masecs hndigènes,.. J'ai vu cela dans 
eur la plantation d'Antnine, et même sur 
pourtant un indigène comme eux ! Il fut 


GOUVERNEUR FRANÇAIS. 
Les lioutenante de Nguyen AŸ 
sont au bagne de Pouls Condn 


Wir, 


VOIX-OFF, (aocnapagné d'une pantomime cnrreapnndante) 
Orfoe à l'aide d'un anoinliste anglais 
prison, Il gagne Mnscau nù 11 s'insori t 
étudie, en compngmie des principaux dirigeants | Le. 
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eur la scène ui : 
1a tribune; 
—l'une de paysans, 
lisent des tracte qui correspondent au 
Neuyen AT Qunc, luegique extraite du r 


NGUYEN LE PATRIOTE. tt 
"La ligne du Parti durant la périnde 
du front déusoratiquer 1936 - 1939. À de 
“5 Me 


# 


I- 4 l'heure actuelle, le Parti. + 
MILITANT OUVRIER I. 176 


sv. dit s'abstenir de viser trop | 
(indépondence, parlement, ctc), pour 
des fascisteg japonais, . 
Qu'il se borne à réclaner Les droite 
d'assnciation, de réunion, de presse ct 
générale pour les cnndaméés politique 
à l'activité légale, 
HILITANTE PAYSANNE I. 


2- Un vuc de ces »b 
un large front natis 


-nale, 

HILITANT OUVRIER 2, k 
3-Vis-à-vie de la bourgosisie nationale, le Ps 
montrer habile, souple, Il doit faire de Son micu: 
à 14 ceuse du Front, rallier tous les éléments su: 
ralliés ct neutraliser tous los éléments susocpti 
-tralisés. Eviter autant que possible de la 
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leo Parti doit 
Ve. étroitesse de vues, 
MILITANT OUVRIER 1, 
_ 9rganiser l'étude ét 
niveau culturel ot polit 

HILITANT PAYSAN 1. 
il doit nider les . - Cadres | 
politique, .." 


Nair, 


Calondrior +: Juin 1340. 


Musique militnire japonnise de l'é 
guivant, un nfficier Jnpnais, drapen 
de manière à faire un certain bruit L 
militairement vers lo mft du drapeau 
dovant ot plus haut que le FT 


FT EE era française p et 

aite 
d'établir, avec le 091 
-808, un cnntrile de : 


L'officicr fait le salut fesoi 


5 el 


[sir RE LL 
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Dares me 
dgte Inde hote a 
fondent la Ligue Eat alu 
isent les forces amées — 
fient une base révolution LE 
rigent le peuple den inmrrediisns 
Ne l'insurrection cénérale ë 


"à l'indépendance. ‘ls 2 n 


PATRIOT 


v de za a 1 


re tant d'années à! 
L | AT Quoc, exil, 


ridhiter 


4 €, qu'on lui donnait à 

2 l'en de Hao Tsé Aatirsaiee-» 

un kilomètre de la frontière ” 
la grotte du Pac Bo, 11 établit 
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ler à garder le moral ferme 
Ds serres, 


Dir 
ENT IRE.— (paralllenent, none 
…. um de l'un d'eux qui soène où L'on voit en111. 


Ron nr e pos À 


PA 


ff 


\ en gros onxectères. JE 
sonde met ne tarda pas À co tater 
âté pratique du Viet Lap Lninaus 
de propagande et d'organiestion. 


“Lie 
re + L 14 sc 
4 


pi Aéinpsimerie dx Viet Lap. One1e 18 s'airesse à un 
CL H0.- 


La première condition pour 
| ler kesxmaszxenxuxÉ la conscience des nasses, 
c'est d'aborder les problèmes qui leur tiennent à coœr 
en des termes 
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| Re 
:g (accompagné de scènes mlites 
… Une grande inportance 
£ 


LE 


feuniste (bolchévix) de l'ursge, 
la euerilla chinot gen ge: 
8 servent 


Megi en contact étroit ns 
tion locale: Ps — 


9 
rent rondre Visite aux vieil] à 
eux jeunes à lire. Le 


l'appelle respectueugement: 


LRE, (pa ral 1 31 ement, arrivent len délégués &ars une | ; 
dont le soul motilier est U2e table de banbou où cha 
ST un billot êe boisk, Pui 


Bo, 
nit le Comité Central du Pa 
aprésidence du camarade N 
£ c: pent 

rigeants communistes, 
Présentante d'organisations <landestines h 4 LR 

le salut national" formées per les ouvriers, jeunes les jeunes et les fen 
és des groupes de guérilla £ 


% contre les troupes Japonaises au Viet Nan. 


rti communiste Indochinois 
£uyen AT Quoc. 


"A 
‘ . 2 
HOUR POUR L'INDEPENDANCE DU VIE? AN esteréées -_ ViET MINN= "8 
udissenents des congressistes, prolongés) 
mm € 
au ps non de la nouvelle organisation, 
le mouvenent révolutionnaire vietnamien 
ement jusqu'en millex neuf cents quarante cinq, 
si pendant toute la guerre qe connaîtra 
ublique Démocratique du Viet Kan par la suite. 
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n des libertés dé 
: détenus politiqu 
sation, base de l'in 
nt de l'hydrau que agri 
: + travail de huit heures, 
L à d'assurances sociales, 
pe ESA 
, le programme s'éttaque 
roblènes légués par l'ancien régine dxx: 
_ MNabv 
besion ae la capitation et des co 
re, partage des terres com: es, réêuc 
iction de l'usure, ” à 
4e Ni] own 
6 entre Vietnamiens ot minorités ethniques, 
Ta) Mol 
ntre l'ancienne culture féodale, 
d'une république à la monarchie, 
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À ù _ Fouyen 
“LIT Vier enr | 


feuille) 


ra SN dan . 
nie Levans-nous 17 NES 
_ SuivOns-neus le glorieux , 
Organisons sans tarder la 1 pour Re 
contre les Français etx les Japonais ! PATES EE: 
 MILITANT VIE? MINH 2.-(lisant à un groupe d'ouvriers, ces eds 
d'un café) °° - 


PS: 
* = pus 
mire 


© 


+. 


Unissons-nous ! Conjuguons 


combattons les Japonais, les caie Pt À PU TE , 
ù d silhsduts peuple de l'abtne. 240 ER y | 

Combattants révolutionnaires, l'heure a sonné ! nés ” Le 

Levezs haut l'étendard de l'insurrection, & 


"3 ts 1 tout notre peuple...###î + 


REVOLUTION VIETNANIENNE VAINCRA ! 
L = REVOLUTION MONDIALE VAINCRA !" Nguyen AT Quoc, 
MU PNNT ver MIN H T— 


. LA REVOLUTION VIBTNANIENNE VAI/CRA ! 
LA REVOLUTION MONDIALE VAINCRA ! 


“ral! ! 
Ve fé vou tion Viet mhmi Enne Dar: 
ch AÉVS LUTION mo viA te vai 
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= 


"at ds 


k 
\ PP) $ - 
» Name, 
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2 

bre ‘ess et 

x 1meçeet sf © 
Drennd oi» tes les +1 9RA A 4 
A LPREPRRST ) E 
De à Anter-p1uyLon 
HMENTAIRE.- (pendant lequel des m 
au départ) 


faciliter la cironletion des idées 
18 uinptione de nou eniees nouvelles . | 


eu he. * mot Ft thus US 
«(0e mettant en sarchenten 


ous co 
ES 


mettons eur Pied 
des organisations er 


] 


pe pe: 


Q Le commode 
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nt organisées des élections a h 6 
CRRSET eee br 


PS "SES 
Den HS 


ir 


NGisp nerche rapidement, 
en courant à Poe Kate ve =otene, à 
mrraerm Mono) 


An cours à! , 
ÉCS A ar - 
e Tchang KaT Chek. 


HS pue RAR Re De 1e sn? 
‘mr Pad 
MALE ee re se : sa à toumer autour de dt mmettte 


e tristesse infinie l'étreint. Il regarde le ton à ru 


h 


} 2 ad ( Hd: «a * us: t'onrunt, sodlast œ tag ci tésé 0 
cl ‘est 117 ; 
Quelle perte pour notre Parti, 1 pour notre puplelt 


12 
rs Lea 
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qui vivent selon ure stricte her rh : 


Af étude PART 
et l'entraînement militaire. 
++ consacrée aux étu 
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a SE 


La Fourmi et l’Éléphant - Être ou ne pas être 56 


8 décembre : 9 
(on voit un pe 

4 4 \ 
voix DU 


COMMENTAIRE.— (au cours du 
"A DER 


fous les habitants & 


sont regroupées äpns à leg De 

Dans les localités” es. plus 
et aux pointe névral 
l'ennemi colonialiste Hrtne 


:æ 
+ 


SE JU 
(Réunion des menbrée LY 1 
Gixpxet Hô, Giap, Dong, Trang CI 
des bonbard ments) 

GI e= Na! Vs 
Des ssaiis s'infiltrent di 
renforçant le réseau des, 


qui crée de nouveaux 


Les cellules du 
les comités Viet M c 
doivent organiser jou l 
Parallèlement, = 
nous renforcer0n8 
de réactionnaires. 


+ 


CRE - 


(Dans le noir, on entend, plus 
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vs ES 
(on entend 1es bruite 
et se met à le Le; 


chacun de son côt 
| Cette grande ca 
nous cause ucoup de d: 
| mais les épreuves 
foret eo militants et 
et leur inculqu un 
Or, c'est 1à ” ir LA 
une des conditions 


+ eh otine 4 L 
Juin 1944. 


(Dans l'arrière-fonà d'ur 


tive ‘ 
OUVRI ER, - de 04 
" Ainsi log Français qui luttent 


contre la mini * 7 EL 1e pe k 
rétendent © "°°" 2 

maintenir Leux doninat La'entres peuples ! 
Nous, communistes in 

protestons de 
contre l'in 


+ 


Septembre 1944. 


— 


2 bé 
ce - 


“ès Fe 


(Réurion de É6, 
ONCLE H0.— re 


8i l'étape de pe 


est déjà éépassée,p 
on n'en est pas. jar 
à la phase de l'i 

Se borner | ue 
à des et purement 

ne suffiraient 
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2. À l'égard des 
pour les instruir 
procéder aux 
liaison entre les 
au combat, 


3e Tactique,- Prati F 
rapidité, initiativ 
apparaître et di 

traces, , 


La brigade de 
Viet Nam est 
famille, pret 
brigades épi | 

Nodeates sans de rs ta, = a 1 | 
Rd ération et elle a éevant akke 
Elle est l'embryon cher en Viet en, ds Ho 
elle pour champ d'action Four 
au Sud." LE Use : 


PROJECTION. Photo de la brigai 
+ 


NES 

D * 

VOIx pu SPEAKERe— Pat 
) mars 194 À 


ont désamé, PAT ASS 
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(populations, en 144 


+ 0 te 
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labrigade amée qi passe ore & : 


Le éirection 
av dorné à temp 


Partout ! 


à 


( La brigade de pro à ÿ 
p +) 0 à en tète mie, marche dans la 


déployé, et chantant 


BRIGADE DE PROPAGANDE.—" 


Pete 


nee 
Partout, partout où nous passons 
nous ouvrons de nouveaux bureaux 
qui lèvent de nouvelles recrues} 
établissant sur notr! passage 
le pouvoir révobutionnaire, 


désarmant les garnisons enneties 
et levant de nouvelles unités. 


. n°4 Lait) 


Le e de C 
| 


deviennent une vaste 


+ 


(Dans un bureau du pales PS des forces 


em at ED NN : : 
4 Suds , sata) Na) +" Ÿ 
# 


gas - DAY: = "CU 


are à l'TS LIEN 


he 


dant) 1? +: L 
J'Aap a -Daù DE vs 
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Dès le début de 3 
les zones l1ibér 


+ p N 
PROJECTION. (eux Mr 


Le Congrès à : 


ratifie l'ordre d'ä 
dit 1e Comité del! 


et Le Gouvernement. 
présidé par 10/08 


Tous les co 
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2 septonbre 1945 


| roue 
t# | 


PROJECTION.= (sur 1e 
re « 
2%. 
"Æ 


VOIX D'ONCLE E0.- 
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 KILITANT.- 
Ainei la 

PAYSANNE. — 

Avec ell 

élévera 

PAYSAE — ‘ 
pour bâtir une 

et déf. 

OUYRIERE.— 


lous avons ausi 
un “front culte 
qui oriente 


pe 


à 
n 2 
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OFTICIER ANRT CA) 
Kajor 
En oct 
Viet 
(Asso cia 


+ 


(Dans le même 
è oncle H6) = 2 
L'AMERTCAIN .— vf 


adresse à oncle 56 
ue 


AMERICAIN. 
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édifier le 
“mr les plans | 


144 
TOUS. 
Kener la rési ce 
Fdifier le pouvoir p 


+ 
6 jarvier 1946: 
(Ktne disposition des a 
ce (e 
IUT GENE “Li on 0 . 
Elections !!. 
Pour la première foi! 
le peuple 
Il choisit 
dans une 


supérieur au n0% 
Ntae les o 


VOIX.- (provenant de L 


" Les élection: 
dans les É 
He 
d + 
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gai 1946. 


Vs 4 
(Un ouvrier et une. 


+ TE 
QUYRI ER. — Cf VS 
Oncle H8 et ses 
viennent de fo: 
le front national L 
C'est pour + 
que ne peut le 
organisation d'avarnt-e 


ouvRIERE.- NOR 


Le front Lien Viet 
associe, 
par l'intermédiaire 
l'ensemble du a Ë 


+ 


(Psysanne et paysan al 
PAYSANNE, — LU \nb= 
lier, 28 octobre, — 
notre Assemblée natic 
une constitution 
et un proiet de 
À tous les éch 
la participati 


PAYSAN mur 


Ainsi, les 
sont soumis 
aux Conseils & 


+ 


(dre un bureau, des 
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(Tous les acteurs & 
1e peuple vietnami 
autres qui l'écou 


L CTP $ 
ONCLE H0.— be 
" Appel à ia 


Conpatriotes dans 
QUTETEEUW DONG.— ? 
Par amour de la pai t, 
CIAP,- 
Hais plus nous en fai: 
en profitent pour 
OUVHIERE.— UV (4 
Leur intention Ya évidente 
MLICIEN.- Kw É 
Non ! Plutôt sacrifier tu 
dans l'esclavage. 
ONCLE KHO.- 
Compatriotes, debout ! 
PAYSANNE. LA 8e, SOS 
Que tous les Vietnanienss à 


déstinction de relèf "r 
pour combattre Les NE: 


“à 
mrsar= Île * a 
Entres dans la lut a 


ON TD3-40 .— 
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et vivre unis et 11408 { È 
L'UN D'EUX. F 
En avant !! 


TOUS.- 


Tous sommes prêts 
à ‘ess les sacrifices 


re de la révolution = nd 
la Résistance ven vainers 1! 


D qmaan. m rte ver 
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rofque de notre vie." Fe a 

"Etre et ne pes être" n'est pas un scénario de 
ssion du grandiose cinématographique qui se dégage e 
dans la simplioité de la convention théâtrale. Comme tous 
l'art théâtral tient compte da Le Dos rs : P À 

Loi pour son propre essor; aussi, "Etre 2 
ps el surtout l'existence d'un art qui lui est frère, ma TPE 
frère=ennemi; l'art oinématographique, Elle l'exploite, comme le Le 

es exploité la découverte de la perspective ou celle de la 

lumière. ; $ ê 


Représentation de “Etre et ne pas être", upe quinzaine d'aoteu 
rs et des techniciens ; une page hérofque Ô 
d'un peuple tout entier: le peuple Vietnamien; son passé Le plus PRE 
immédiat sera évoqué. L'entreprise est ambitieuse peut-être, mais “8 
2 une solution simple: chaque acteur jouera plusieurs personnages 
il jouera tout-à-tour à être Vietnemien, Américain, vieux, jeune 
résistant..,; une disposition convenable ot CONVENTIONNELLE de qu 
quelques acteurs, et nous avons 1! 

geois, de manifestants ou une oompagnie 


K 


BONT ce qu'ils JOUENT, 
leur fonotion es 
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être 79 


- Être ou ne pas 


Z 


La Fourmi et l’Éléphant 


Au 
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GonwTmun.-(rondent que lea derniers soldats sortent du ploémx 
1 


bas tenu / 


ja à cette époque, uns “isslion militaire 

le Military Aid Advisory Grouy 

était instollée au Vietnan, 

fournissent armes et runitions aux autochtones 
demourés fidèles à ln Trance, 


2 
" CHAQUE GRAIN DE RIZ VAUT UNS GOUTTIR DE SANG " 


De: Sexrrière un gros rocher, des Victminhs s'élancent à l'attaque 
d'un blokhaus défendu par des parns Françeis, Bn lançant de toute 
La puissance de lour poitrine un "AW AVANT! ,.,", un premier groupe 
de Victminhe s'élence vers le blokhaus; les mitrailleuges Len fau 
chent. Un second groupe de deux Vietminhs subit le même sort, Puis 
un troisième groupe de trois Vietminhe s'élancez; Le promier tombe, 
fauché; lo second, blonné au £ront, tombe sur son oanarade qui on 


feit un bouclier et continue à avancer sur Le . L42 


2b VIETHINH,.-(au 3è, dans 11 en | 
REA 2 ; an effort surhumain) EN AVANTI,.. (41 pou 


Le troisièse Viotménn continue à avancer, avec lo corpa 


11 arrive à la bouche du blokhous et 
. y jot 
ha gd ærorades, Dans le "noir", on entond une terrible déflagra 


#ième Viotnamion qui se précipite vers pe des de PR 
L 
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Quand, pantouflés, voue vous perlez | 
Du joli temps et du tiercé, | À 
C'est notre boulot, la re Rs à 

. TONNAIRE,- Le feiblesa citcyers dans les de Satgon, 

ire dd ARÈEr Tci,nous Aomres forts, les mettrec PAIE 2 

LA Ÿ ; 


(tous brandtasent lour inatrument de torture) 


3è TORTIONNAIRE,- On torg les bras, . : à 
Or cesse les susules, 4 
On brfle les neins, | 
Ün coups les sexes] ù : +. 94 
28) TORTIONNAIRE 7 Nous sommes les inatinetifal : 3 


Au diable le oerveru, 3 CAES 
TOUS ZNSBMELE ,—- NOUS SOMMES Les SELCIALISTES DES SOUPFRANCES HU 2 


[= 

MAINES! er 

TB CHEP.- La volonté do l'horsne réduite, Ke. 

Son courage brisé, . à 

Sa foi écrasée; st 

2è TORTIONNAIRE Ses espérances à jenais porêues, A 

Son intelligence détraquéo; #3 

7 PORFIONNAIRE .- Des hurlementg de pour, ge 

Les tortions de douleur; 7. 

cn ne qui éclatent, 14 

es oûtes qui crnquen 4 

Ter TORTIONNAIRE , - Le sang qui PE é ile Se | 

Le chnir qui br@le, #4 

°8 rêles, les pleur « re 

TOUS BNSENALE C'eet notre boulot, La TORTURE | ci 

C'est notre Vocation, 12 TORTURE ! 54 

É à C'est notre joie! Notre uniçue ROurriture ! + 
tertionnires reMontent vers le torture 5 

ES + Pendant qu'ils chan- x 


k 
à 
Ë 
ll 
4 
bé 
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- Mes chères soeurs, chers frères, 
rappeler,endore une fois, que Le Mouvomer 
me veut éépendre= d'amoun parti, ni. 
08 6 sont pas dem politiciens, mais 
désifoeux de montrer ax resards den 
., ,» Cu avons SOIF de paix.. Plus 
&, mais lu justice ot la paix} le vrais paix! 

UXE FU DANS LA POULE.- IL faut, IL FAUT que âatn ; 
la paix devienne autre chose qu'un rêve à jenaie réalisé! 
(Erusquement, un silence 1oura s'empare de l'assistance 

de la police diémiste aont 2, immobiles, considérant 
monde. Après un instant d'hésitation, l'orgteur continue) 


Vasntre but eat vlairi(les policiers ge dirigent 


mèchent ! 


Re on à à bune 
ic tri « 
_ fonottes Eux poignets des rue ie 


être 89 


- Être ou ne pas 


Z 
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à L'BVRNENEXT DU CAMP D FHUDCI AYANT 
DE, DIEM S'OFPOSF à TOUTE ENQUETE IA 
CAMPS LR CONTENTRANLON, 


GONTEUR,. C'eut uinai qu'au TSt neuf cents | 
fan maquisards attaquent Le poste m 
de Trang Exp. Es Be AT + = 
(pendant le mouvement 4e Lo scène audvante) 
Diem y répond par ln Loi 10/59, : FL 
Dee commmndor de polioiere et militaires, 
érigés en tribunnux, parcourent Le peys 
aeeo des guillotines portntivan, CEE 


Detrade à l'enrièpe, diun re 
les naine lifos derrière le dos, ect cohduit vere 


dat. La(foule don villugeoin ansiete à l'ex 
fée soldote commanése par un c£fioies ‘ 
V8 rot the) 4 ananagee 


et lit , à 1r 
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_ Dans uge caserne Sat lun sein à l'écardffun officier 
deux soléote Fig ases discutent à voix basce. = 


+ 
 L'OFPICIBR.- Nous los avons tués! Tous los hommes valides du | 
» ninplemegt perco-qu'ils étaient soupçonnés d'aider les 


Er 
2 SOLDAT.- Je n'en peux plus. Je suis 6coeuré par se mnassacred 


"a ceux qu'on appelle ainsi, Moi, je ne suis pas com 
» mais jo ne suis pes non plus un assassin; ke ne veux pes 
; r. J'aime mon pays, je respecte les lois, mais rougir mes 
saine dé sang innocent, du sang dei neige dat, non! jo ne veux pad 
puses ur autre officier. iussitô+, le groupe change de dispositie 
A 0$ 00 tatt. L'offioior los regarde sévèrement ot méfiant | 
…"""#e 90n chemin : Les trois hommes se rogroson 
V SOLDAT.- I1 faut OBEIRI Obéir aux ordres sans di 
Communiste; ot vous savez comment 
SOLDAT. .- Sur les hauts-Plateoux, 
8 été chnseées de leure 
Fe hordes, errant sur los 
+, mangoant des racines 
OUx, ot nous nvons vus 


AE 4 


K does 
‘fous von undfornos de solänte, 11° 
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nous 1' 
armée est à présent -l'exnérience l'ec Lie 
M5" Fmrque mormx qui nous reste pour rétablir don PEUE b. 
1inddpendnnce véritable, politique et éaonomique, na tite 
À peuple, 1s paix, 15 neutralité et lan réunifiontion. Lutte mx 
née est HÔTRS SEUL CHEMIN pour sortir du xekxm sous-d = 5 
seus la bonnièro dunFront nationcls le Front National de bérati 
on du Sud-Vietnaml(i1l s'assoit) 
2è HOMME.- à combat que nous nllons mener ne sers pas seulenent 
1e nôtre, mcis celui de tous les pouples oppriméa qui luttent pour 
lour éroié À le vin et à l'indépendance, I1 vorn le combat pour 
lu reconnaissance, par Les Etats-Unis ot par touto nuire puissance, 
du droit suoré et inaliénable pour chnque peuple, stfuible-d st Ou 
petit aoit-11, à la nouveraineté ct au provrèe! £ 


48 PATEAN.-(à ]1n lonledès peysans)Le lutte Pré É 
est déclénchée 
Panne mourir de misère où fuire La auerre? à 
SANS.- Pour l'honneur @+# le torre tte 
4è PATSAN.- Alors, repronone les cernes! rer 


Pt of fout mourir 
rs mourrons debouts!,,, À 13% 
IBS PAYSANS.— 4 mort non b sé Fe mort nos bourreuuxl! / 


Te à 

Sur le vérandu %e la seëne É4 < | 
| 

| 


1 
2 Eee, -(nc lève + à 115 


+ jusqu'à notre dernière foutte 


a9on équitable & ve terres 


uëei, le 1 ee re x 
| 


utte Sera 
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ter PRISONNIER.-(eux autres) Le combat a oemmencé! Nos 
battent! 


I4 LÉCAN 
Un vieil honne, na vicille femme et leur file un adolescent. De 
lère eux, au foné, un groupe de payanna 6t @6 PAyEnnnes progres 
gent rapidoment sur la rente G'une colline, nvec des bicyclettes 
chargées de suce de provisions; 11a nont crnéo de fusils, de fout 
beilles ot mnahettes. Au promicr plen, l'adolescent éerit rapiéemert 
sur une feuille qu'il tend onsuite à sn vieille mère ,Celle- ci la 
né et 1n lit silencteusement. Ce qu'elle lit ost transnis nux 
spectateurs per une voix, TJ 14 
LA VOIX.- La vie ost faite de devoire Æ 12% 
pecue pol Eton-ns pout Jemmis prévoir, DT 
ve 


À parcourir jusqu'à le fin, C Les: 
(2e mère prend 1e stylo dem la main de gon 57 TRE 
file ot écrit TR. | 
Me feuille; puis, olle tend ln feullo à selui-ci, Même Set mes ! 
La VOIX, - | > ET À 12 
Après 168 flance 4e te mère, En paie ae fes Fa | 
Vie âur les flancs dé la terre. À &- 


8 voie 
Je suis heureux ot fier de “rt 


(1e file regarde 868 parents une derrière foi 


| | “+ : 
| Mfaires, 8} puis, = 
| CE TT nd Paper dans sa poitrine ot 8J6S {1 ranacss 
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® oulantméceniquement, Au début do la 
| yant un ames de ! s considérable. ps 
MARINE.- Au Toxes, fait quand même moir 
23 MARIE. Faudra +'3 habituer, vieux! Ce . 
$ traître et etouffant. C'ost là qu'on se mesure VX 
SYorx DE L'OPFCIER,-(de l'extérieur) Eh! Vous là-bas 
vous; ce n'est pas le moment de bevarderli 


1 
Œ. Pir 


L-J 
Dans le buresu présidentiel de Diem. Sont là Diem, Nau et 1' 
DIEN,- On dit que le combattant révolutionnaire est dens Le ÿ 
ple somme le poisson dans l'eau, Four tuer Le poisson, tout le px 
sera transformé en une vaste toile de hammaux stratégiques, Nous 
| en drosserogs des milliers où la population sora perquée! | 


belés; il y arrive + ER 2 
{et le saisit URSS 


qu'il a = 
*.. 2x où veux-tu mOn “ L 
onde meurt!,,. à Chacun son tour “ 
ens.(ils rejoignent tous deux Le sol # 
+) De quel llego E 
a rt te et es-tu? Re 


SOmmes du même . 
8, même le caler se Tout a été 


La Fourmi et l’Éléphant - Être ou ne pas être 95 


mort Emme. Mon fils n'est pas nort 

æ ne pet 11 est Là, 

| 168 = en 

Sur do guillotine du II, le condamné debout. este ic 

LE JEUNE CONDANNE.= Non! Je ne auis ge PS rte s 
mourir; je VIS BEN VOUS!,., Vous vengores tous Le PE 

tous D Loan! Vous vous libéreres par le mang et Le feu! 


16 . 20 
ES LA FEMMB.-(au groupe) Vous l'avez entendu?| Vous l'aves enton= 
D au! se >| 
ZE VIBILLARD.- 
LA FEMMB," Non filsf1,,, Il y à de L'espoir! IL » dit... 


ANNRONC EH, 22 JANV 1562, MW YORK HBRALD TRIBUNE 


"AU SUD-VIETNAM XO5 AVIONS REFANDENT DES PRODUITS 
TOXIQUES SUR CPRT/AINES RBGIONS POUR DETRUIRE IA 
VEGETATION QUI ABRITR LR VIETCONG,." 


T7 
Dens le bureçu de Dion, Diem, Nhu, e+t 1! 
FEU ,= Nos payssne sont enorphes, bôtes, 


chiens enregés, ils seront écrasés! 
NOLTING,- Pien, Nos 


Bérie 
#e 6n application du plan "Staley", RS RES 


anbsssndeur US Nolting. 
Vanolphabètes; comme des 


£e et intensifionti 
on des activité 
ax Fos PE Es troisièmes développement de l'économie, En 
NOL2ING C'est bien ça. 


NEU C'est un très 


bon plan d'économie Militeire! Un plan £er 


| 
Le “a | 
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* " 18 » + RE ‘4 1 16 4 
RAPPORTS AVEC LR CAMBODGE ZE LAOS ET L 
LE pr gr 3 À Là CONBRRENCE DR GE] 


Dans un burenu d'un bÂtisont militaire US à Satgon, An mur, 
. portrait du président Kennody at à côté un drapenu des 2 
_ Le général Harkine parle à dos hauts officiers do l'état-major 


LE GBNERAL HARKINS,.- Messieurs, LR CHOIX EST FAIT! L'intorv 
fon DIRSCTE cet décidée, Le création, 

- Mondement en chef militnire du secteur 
été confié, on cst nr Preuve concrète, Lo régime des N 


contre lui et les Vietoonga et la Population du Sud 
ds chute cet inéluotable et imminente #1 nous re 


: du pays directement en mains, Désormais, 
seillere" . Rtx] XRtLErx rente: 


Pritrpizes ct do l'intervention déguisée eat révolu, . 


Sun c'est nous, avec non armes, notre Puissance e+ nos Pie 


+ fnce à le situation, L'Amérique ? : 
+ s q era TOUT poux ne pes 


Aliokxcz, MARS 1962, PReMIRR CONGRE: 


s = = 
NATIONAL DU SUD-Vrp2xam,  PRONT DE LIBBRATION 
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Dans une boîte de nuit de SIENS Sur 
deux Européennes 6+ une Vietnomicano- | 
ÿ sur lemuxr derrière la piste, une 
IPICIEL PARADIS", Des vFiene se sont 
Re Zort Le whisky, en coressant 
Eng | prend une fille ot veut de 


Pure gs Ales! Montre-nous comment c'est, Le nombril 


SRE dutient pour se protéger)Non! Leissez=-moil! 
rent e ee de montrer ta poou ee 
| Eurèe sp i âéchire 

C1 rar pr#hS A pdil! Se “an rte 
\ <ntrent dans la eulle déux jeunes Vie 


rèe jolies, avec de longs cheveux et de di 
“avg 8 rar a 
rep & Aussitôt, les soldats 80 Préoipitont vers | 


er S0xDAT (à la première fille) Rh! In belle 
tant un à RE ! Je sue +02 
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ces, alles! car 
(tous rotoutent à lour place, Alors, les 
elles se précipitent au-dehors 3 


48 SOLDAT. Qu'esth=coque c'est? FRERE 


(dons le “noir", on entend deux fernidables explosions et la nu 
que &é “French Cnncon" 8'nrr£te). RE 


a 
Sur une route, un bataillon de soldats diémistes Leur 
le nâme Que celui de le scène I2, les < . L 


L'OFFIOIBR7-(montrent los montagnes proches) 


ARHONCRZ, IO oCTOBRe 1962. 


A QUE NOUS NOUS TROUVONS 


vent los arcades de la suspe 
pe caserne, où est 
g D table recouverte du drapeau pe 
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e : 
Dans salon d'un ménage nisé, en Europe. Une | 
mn wi illuotré des "Ficds Nickelés"; aon morbs Pe œje 
sux pieds ct pipe À la bouche, écoute nonchalamment la x 


VOIX DU SFRAKER.- Au Sud-Victnes, un nombre 40 plus ES 
quiétant d'étudiante ot de moines beuddhiston M rar ge 
tivement, après leur srrestmtion par 18 rolice,,,(agscé, le 
po rodremse ot change de station de radio; puis, 11 écoute, le 


le bouton) , 

J "vorx 28 SPEAKRR.-(annonco misicalo, puis) Pour la beauté de vos 
dents,..(l'honme se revautre dans non fauteuil)... Dentifrice Coi= 
te, lo dentifrice de l'homme modetne ot sans soucénl.., 


2I 


Au piod d'un arbro, dans uno forêt, troie Vieteongs âiscutent 
tranquillement, l'arme sur les genoux, er. 


Ter VIETCONG.-(à se0 Sanerades) Un jour, La raëbo cnnemie annon 
$S Que notre village allait être pnoifié et le Vietcong définitive 
- Rent nettoyé &o ln région. Lo Zlondemain même, deux bataillons 
D "léoperag" ocupèront le vil M à . 
Cicre canouflis en membres d'une Direotion d'Aotion Civi 
1 que, Les 
soldats Tessonglèront la Populationt puis le chef d'Action Civique 


A'ur Viet te S 
Pong conduit à * Buivre 
de 4, p- la poine de nowt1 les conseil 
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2 


21 es 

ler VIBTCONGF-(à n00 camorades) La noir de la » 
rente sent paysans furent appréhenéCos sous le me: 
rottes et à cours de oronne, Les soldnts leur ze 
“sine avec des fila de fer barbelés ot los ent: cînèrent 
lose. Là, {la furent torturés, puis éventrée, égorgés ot 
un À un, Puie, pour étouffor lea rfler ct les suprôres 
de leurs victineug los soldnts errcsèrent &'esgence dE) 
se convilsionneient ane des flaquer de sang, et y miront 
Les restes des quarante sept cadavres carbonisés furent en 
téa dans le rivière,..(ailançe) Le 1ondernin, 1n raëbo enne 
_ ronge que Le villnge était pecifis, 


ave 
ie 


_ AUROYGÇZS. AU SUD-VIBTNANS CAZNOLIQUE 400.000 4 
s À (dont 700.000 originaires du | 

E 4 BOUDDEHISTES 14.000.000 

F 


22 
_ B MAL x965, 
Fué, Dans unubure À un étage Supérieur: nu mur 
trait de Diom. S_Un Euresu 6 bois ones 
28549 Ugô Dinh Can cÔt6 du bureuu, m 


ane robe décolletée » dans ure attitude 
Auent, face À deux bonges bouddhistes q 


re Une toge jaure safran Los 
Ÿ + deux b 
tonent rasé et s'expriment dans une atti 
…." Voix ÿeucun moment, 

? VIRUX EOMME .-(à Car) Voyez-vous 

8 milles pergonnon sont 1A ebés, X 


CAN,- Non, Ile sont calmes, 
DIEM.- Combieg ? 
CAN.- Trente milles! 
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mais de plus on 


DIEX.- Les troupes ot blindés de Fhubaf sont-ils 


Avec ordre de tirer, 
DISM.- tégh'ile tuent bien! 


> (Can repose Le téléphono) 


Smposante de sa personnalité, de sa 
Je ouis ontholiquo!! d 
hu) I1 y à un million quatre cents : 
tnar, dont sept contes milles qui : 
Quetorse millions 4s Boudékhiates! 


Mme NEU,- Moi, 

LE JEUNE 5CNæ , 
les Catholiques nu Bud-Vie 
du Nord! Bt 11 y à 


» Celui qui provoque le 


Mets mitraille sontinuont . 


« 
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È 


rière leurs hypocrites désira de fraternité, no 
5 s et des communistes. Ile nous nenncent 
Ile sont un éanger permanent,,, Souvenez-vous qu' 
ans, des Catholiques comme vous furent massnorés 
vones-vous de ceux qui furont persécutés! N'oublies 
N'oubliez pas le sang de tous les Catholiques norte 
geance | Vengeance !,.. Mort aux communiston! Moxt aux 1 
| LA FOULE.-(hystérique) Mort aux communistes! Mort 
tes! " A 
Ler HOMMB.- Délivrons nos frères du Nord! À mort Ho Chi M 
MGR THUC.- Notre croisade est pormanente. Vous devez 
bilisés pour la survie même du catholiciane ! Nous savons une 
On sucrés: oxzterminer les ennemis de Diou et de Dienl 2 
“+ HOMME.-(A Thuo) Dites aux Américains de nous donner d 
nmes!,,, , 


2è HOMME .- Tous les royens seront bons! Le Sud sora 46bam 
dom dictateurs! 


3è HOMPB.- Et nous délivrorons le Ncrä! 


(?hue Considère l'effot que ses paroles ont produit sur le foule 
Puis 11 agite L1n main pour demander silence, Le foubà se tatt) 


NOR THUC.- Nous avons des amie puissents o+ capayle 
Sins, qui nous aideront Pour Le victoire finnlo! love re 
en! 


Bt nous *xtoerminorons nos ennemis! Vive Di 


24 


»+ 
CUT"! 


w L 


BEN carrefour de Saïgon. Le vénéreblo Thich 
Éa de 77 ans, arrive au Carrofourz; 11. 
sérénité profonde, Arrivé À un 


ALES ù “h # 
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Etat ohangonnt,.,, dtat pa a 
Fouille qui tombe.,, pour £G 
Corpa! D # 
fatière. …. Foussière,,, ITR PAT ee 
Désirs.. passions., détruite! Pre" Cal S 
Simple apbarencce!.., di 
Détruire!..,. ù 7 
Equilibre perëu,, équilibre À rétablir... 
Ouvrir los yeux! Kéveillor penséel.,. 
Détruire injustice! Brfler mal!,.. 

Tout est 1i6,,, tout fruit de nos actions... 
Viclenee à autrui, acte interdit... 

Bule lutte.,, l'hbemo contre lui-même, 


É " 
Pass un snlon de brocerd vert, modame Nku, moulée dans une : 
que décolletée, Un journnliate le questionne. 


LE JOURNALISER .- Columbin EBrosdonsting System. A é. 
se passe-t-il chos les Eouddhiston? + ea 
Mme NEU.6(jouant avecson éventail) lis font passer lours ses 


eu barbweue! S'ile feiseiont rôtir un sutre bonse, j'npplaudirais | 
des éeux maine! RAR 


Burçeu de Diem. Celui-ci est derrière son bureeu; sur les côtés, né: 
Mau ot le chef de la police politique . ; des | 


tion à +44 ébrenlce par Oux. Il faut réagir! 
$8 ne doit »ng Êtro nous, loutes leur 
. Ur8 pagoños; là est leur énergie, 
But frapper! 


CHEF DE LA POLICR POLITIQUEZ- Oui, or _- "00e 
9 durenont, Pour avoir l'ours, 11 faut Phases se tn US 
e& 
main, je ne SEA 

D his Er 
les, faites-on co que vous voulons, DE Hettez-les à sec,brQ 
Af que c'est moi xb lo plus Lot! 92 vouti Qu'ils à 


6 


e 
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Dans Cabinet de l'anbasesdeur des Ftats 
st, : su des Etats-Unis rêR 


Un : désvous, un tepis luxueux; dessus, 


couleurs différentes; un fauteuil derrière le 
côté de oslui-ci, un divan et uno chaise, Lo Fe 


ori mode US, 
Dens le cabinet était L'anbusandour US Cabot € 
et un haut officier de l'arnée US, # 
L'AMBASSADEUR,.-(aux doux autres) Los ééfrites 
8, pére de Dion, 1te 
Mu qui Gventre (au oivil) votre pl 
wmmméro du Times 0 Vietnas : +): 
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fient le téléprone en main, $ . 
L'AMBASSADEUR.-(au téléphone) ?assez-moi rés 
taire, en attendant la communicntion) Ahl 34 j'nvais 
pour philosopher un peu!.,, : 
LE MILITAIRE.- Fhilosopher?!.,, .. 
LV'AMBASSATEUR,- Oui... Je me serais nohnarné À tés 
dre mr Quel Etrange mécanisme un » malgré sn vo! 
éré ea raison, peut 8tre réduit pauvre : ne 
voir, dont les événemente se chargent de tiror lee 
leurs cspricieuses flectuotionsl Qui aurait pensé qu'on 
rait Là avec Dien?(sonnerie du téléphone) 11197... 


aa 7 
Dans le bureau de Diem, IL tient lo téléphone, et Nhu un. £ 
20 branché sur la même ligne, A 


L'AMBASSADEUR (au téléphone) C'est à propes de vos “Forces 2 
siales® stationnées à Saïgon. La situation dans le campagnes eat 
de plus en plun &reve, avec le recrudescence eg activités ! 
res dos communistes; et vous devez envoyer vos "Fypoes Spéstaie 
8e mt dens les risières, comme les autres soldots, s 

.-(# Diem, bouchent le micro de son +t6165hone Les “Perces 
Spéciales"??! Ils sont fous?... 7 ) HE 
( DIFM.- Los maudits! £ 
silence, Le visage de Diem se duroit ses trai tirent 
figent, son regard so fixe. Il enlève la main de san 

et il pale au téléphone) 


à 


8e 
1e 


Etrrémansairarxque Aueoi [5 
J5E+ Quatre heures, Lee * croes Spéolareee98ire que, si à 
Batgon, les fonde qui ser sonf pr ne Ps da ee auit 
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sinsi, {le ne 
cent anne discuter! Notre combat ée 


otoirel. Maudite engence | ; ce 


ANNONCÇE, 30 OCTOBUS 1963. AU PBTIT MATIN, LES "RORCES 
ALES" DE DIEM QUITTENT SAIGON. AU MEME MC 2 
TERRIT L'AMIRAL FOLE, COMMANDANT EN CHEF DES F1 

AMRRICAINES DU PACIFIQUE, 


29 
I NOVBMBRE 1963. 
pons le salon du Pnlnis présidentiel, à Sofgon, Diem e% Nru font 
face à l'ambassadeur US Cabot Lodge et à l'amiral Feilt. «> 
21E".-(à l'arbnssadeur) On reparle d'un œup de force de L'armée 
Ce mnt vos petite officiers de ln C.T,.i qui font courir des bruitæ À 
FBLT.-(à Diem) Je terne n'es plus aux bruits! Je viens vous dim. 
&e rous défaire du pouvoir. lietires-vous sans résistance, et VOtre 
sécurité sors cesurée. ps 
DIRN.— MeBakiga? 77 à | 
FBL®,= Qui, vous démettre du pouvoir, Vous ne pouvez plus rieng ‘à 
Vos "Forces Spécisles" sont loin; quant aux militaires, l'aviation 
te blindés, ils n'attendent que Lo wignal poux attaquer Le Fed — 
8, * à, n ” w'| 
ci Vous”aoveg monté le oœup?!,,,. 
T.- Phalde bavardages inutéleel.., Votre sécurité tous deux 
. vous voùs'retires. Nous attendons votre réponseà RÉ va 
Pelt et l'ambossadour sortent; puis, 6 att 1! pe. 
L' : apparaît l'ombassadeur) 
AMBASSADEUR- (à Diem) Un conseil, mon vioil ami ns 22 
réaliste Diem; soyez 
F acceptez votre défaite; aiment, vous n'avez S 
chance, à! ; plus aucune 
» d'est toujours nous qui evons Le dernier mot!(il Mb 
deux hommes restent deboute, inmobiles), sorts Les 1 


30 X M a 


La Fourmi et l’Éléphant - Être ou ne pas être 107 


Srésidentiel, Un instont ainai, 


AEIONCZ, 2 NOVEMBRE 1363. UM JUNTE MINITAI 
aBNBRAT DUONG VAN MINH ABNVSRSE N 
FRERES DIEM ET NHU SONT 


CONTEUR Chers anis vwpootateurs;, 
permottes-nous, pondnnt cette pause, 
de vous faire entendre en 0@ Lieu ; 
quelques cmnts de résintonce vietnemiens 
aui nous sont parvenus malgré le"rideau 
âe feu, de nepalm et de phosphore" 
qui nous en séparent, 
ces chants ont les voix qui Les onnntent 
aont peut-être en ce moment étoeintes à tout 
ou en train de crier, au combats | 
"En avant! Pour la liberté!,,,. 


(on entend dans la lieu de la repré ES 
“Chante des maquis du Vietnam sentation les 


Le.6” 


1 fin de le pbronière partie, 
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ENANH,- Bilan. Nous, nous devons leur rer 
Hrorts, sono qu'ils pouvent compter sur a 


A 


ONQE, 2 PEVR 1964. ATTAQUE DES CANTONNSMENTS US À KOW 
100 AMBRICAINS TUFS OU BLESSES, ea 


KM i 
24 MAS T964. 


Eur un éorer de télévision, spparatt le visage de MacNamora. 
MAC NAMARA.- Âu Viotnan, l'oxtention de/la guerre n'est pas 


olue! 
33 : : 3 


Dane le campagne sud=vietnnmienmne; trois soldate, un chficier US Æ 


et un sous-officier gouvernementel survoeillent les alentours, à E 
l'affft de rorsonnoc qui appareftreient. * 


28 SOUS-OFPICIER.-(eux soldats) C'est 
ue lo général Khanh de décréter La levéo 
Coxpris les femmes, Tous dans le bain! On 
que le guerre est hefssable; c'est faux! © jo : 
m'y trouve ndmireblenont bien; je aus (à 1'ogfse 
nos? dans un onglais hésitent) I tell that the non is not 80- 
hermp RE euh... bad, I am very... euh... fine in! Yes! You dont+ 


as PPICIER US. I shoulé not there ài 


génial, cotte idée qu'a Se 


£ I thought Something el 
Ter SOrDpar -(apercetent quelque ch 

*" 06e au 1 enst oilà 2 vas 
Meaux mndidnts qui se ramènent, °in) Tiens ns ne | 
Le SOUS-OPPIQPR.- Homme ou Lenrre ? - F0 
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sommes don payannef reus s. 
Lt rte sous-officisr}) ha 
Le 30J8-OFFIQ IE .-(à l'officier) 
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RiPP.= Porre-la, fille de putninl 
2 me ie foule) Nous sommes es ! 
civiques, nembros du Congrès pour 

6 est 1s ron-violenco,. : 
L'HOMME. ( s'evençant vos Sohworner) Notre pr 
dlies Ze voir. Alors, potit Juif! Ta veux aprrendre 
voter? Vous voulez los rotéger contre nom "préjugés Ê 
parto"?lQu£i vous & payé pour oc travail, les comm 

SCENERNER.- Mos parents qui ont nlimenté lon œémes ° 
+ nom. - Oh!IOh! Tout cet honneur pour tes parents ! 
L'EOMB.-(A Helen) Toi nuari, tu op venue nous rpprendre 
11 faut fnire avec les nègres? 
HRLEN.- Los Nôgros gont des êtres hunsins, comme vous 0 
L'ECMMR.={1la giflant mauvagenent) Comme moi?!., 


Î uenscoosd homme s'uppooche âes deux Hoirs, Chaney et Marie, 
ent de son fouot à la muin) 2 


28 HONMB.-(aux deux Noire) Sales chione raonts de nègres, 
né connaiesos? | 


CHANRY.- Non, nessieur, 


28 HONME,-(lovent von fouet et Les frappant) JE SUIS UN 


(41 168 fouçtte crællomert, Le 

’ tr lécérant le e Sale 
(41 déchire 12 ohenise de Marin ot déc Dep 
danser À 12 Haison- 


ouvre ses soins) 

res Blanche evec Johnson?.,., Eh bien! 
LA POULE ,-(piant ! 

PR Fe ) He! ha! he! ha! 


.… Elle a honte äe montrer 8. 
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ancré! | 

À HOGE.-(lui lengnnt le fouet Cv. 

F FOULB.- Crovez, chiens! Oreves! 
(ne pouvrant plus supporter, à 
Ifches!. .,. Tues-nous! Nous n’a 
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dans un bureau d'un bftiment ire us a 
carte du Vietnam Nord et Sud, un porte-parole m 
âes journalistes. 


d'effectuer nur le "Nord-Viotran les quetre et oinq 
plication très simplé, Noue aames ærivés au point où 10 
me parallèle n'existe plus pour nous! Désormais, les perte \ 
subirons aueud, ex nous los ferons payer dix fbis plus cher & 
Nous ferons ocomprenûre aux Nord-Vietnamiens qu'intervenir 
_eet pas avantageux pour eux, Les bpérutions des quatre et 0 
* oftt nous ont montré La voie à adopter, Nous sommes décidée 
» recommencer! Et que L'on ne wenne pas nous parler de l'oxinion 
ærnationale et des réactions à l'étranger; NOUS AVONS MBSURE 
SOLIDARITE AVEC LES NORD-VIETNAMIENS! Quend aux jugements des 
celleries ot dos journnuxz, sachæ que nos emiraux n'en tiennent pas. 
du tout oompte! Aux embuscades et aux attentats dans le sud, nous 
réporndrons aveo nos avions st nos nsvires nu nord, NOUS SOMMES 
WVIBTNAM POUR GAGNER, (pendant que Le porte-parole continue à e'a- 
- dressor aux journelistes, à leur montrer les régions bombardéss, 
apparaissent les lignes suivantes: 2 


" S'IL Y À DES ACTES ET DBS VIOLATIONS DB TRAITES QUI U 
SONT DES CRIM®S, CR SONT DES CRIMES DANS LE CAS QU ES 


LES ETATS-UNIS EN SONT L'AUTEUR “ 
COMMB DANS LE CAS OU L'ALLEMAGNE EN EST L'AUTEUR." | 
Ier Procureur de la Cour Suprême 
es Etets-Unis, au Procès de Nu- 
-remberg, 


Conxr EUR, Pour montrer quo le lutte au Sud-Vietnam D - 
’ est celle du PEUPLR SUD-VIETNAMIEN, +0 
le Front National de Libération 38 
lance une offensive générale 18 
dans les villes et dans les campagnes, =: 


é . fi dr ++ 


Le à hi n { LL; 2 ne 
CT eine. “tir RC Let Eee pige: HT PTE 
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ri et continuent à scander) 


La vie é'homme libre 66+ 


37 


F PTEMER)] 264, 
ù Tics 


Devant les grilles protégées par des barbrlés ‘= 
Présidentiel gardé par des soldats en LES 4 

Es foule d'ouvriers easiège le Palais, arborant une 

ges YANKE GO HOME", "FIN AUX RATISSAGES", "PAS 

PS", ‘RETOUR DBS LIBERTES DEMOCRATIQUES", "DU TRAVAIL" 
scandent "Yankee go homel", Jonché sur les XF 


3 Parle dans un haut-parleur dirigé vers lon ren 
PE Et a 
+ sn. Votée interdiotion des grèves et des êtres 


fait pes peur! Nous sommes 


.— Nous sommes en Re) lo. 
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CRE 
* HOUS N'ENVARRONS PAS NOS BOYS AN 
0000 MILES POUR PA QUR L 

PAIRE HUX-MEMRS," nel >< 


_ Dans une forêt, 


le furent 4éfaits, un groupe de eoclda IS 
battus, l'arme pendant à l'épaule, ou pa 


: portent ur de leur camarade blegné à 1à | 
. ré krmeo suspendu à 508 dot 


; soldats 5e laiesent aller 
è 5 Los deux porteurs déposent 


À torro, épuisée et le me 
sveo précaution lour cer 


LE SOLDAT BLESSE | 
x Le eq Ste des cénissemente}Je n'en peux 
Dieu eux Pa = 
Un lourd ot long silence s'établit, Puis) 5, 


LB SERGENT — Je vais "RE 
3 = vous dire true >. Qu «- 
battre! Mois, 90os pores LÉ Ears, Com Vici sa- 
! le drapeau des Etats-Unis flottai+ Vars 208 propres 
LENS TRE 


— A 


LS 
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nos mères, n08 pères, nos enfante? 94 
maisons ot leurs gaz blaient les corps 
_ au nom de quoi? AU NOM DB QUOI? (le sergent 
… de soldat éolrte en ernglots) Je suis un “ssint 
end 6t JE SUIS UN ASSASSINI(puie, il se colme) Oui 
savent 8e battre; parce-qu'ils défondeñt leure 
pre sol! Noue sommes ici mevehisseure; nous sommes 
los wrdes terbares du vingtième sièolo! Û 
LE SERGENT .- Soldat Mockay, voue répondree devant le 
serre de ces paroles, | £ 
_  SOLDAZ.-(montrant la for@t) 11 £oudrsit d'obord qu'on sc 
ce bourbior, et que les Vieots ne viennent ne viennont pas 
_ de l'oppression es peuples. ; | 
L a SERGENT .- Soldnt Mnckay, vous £tss un déshonneur pour 
< SOLDAT .— Quelle Amérique? 
_ LE SERGENT.- La miennel 
SOLDAT.- Pauvre Amérique! 


AUNONCE, (bruitage de chars et blinéés en mouvement) 
n: 20 DAC 1964. LE"CONSBIL SUPREME" EST DISSOUS py 
* UNE JUNTE DR NOUVEAUX GBNERAUX. ne 


SN 0 : E. (bruitnge de chars et blindés on mouve :) a 
5 27 JANT 1965. LB"COMITR DES PORCES ARMEBS 
Re. SE LE GOUVERNEMENT TRAN AN HUONG, FE 
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leurs troupes pour onverser Khan; ilerm gar 
vinet autre heures, eÿant continué, mi, à soater 
bret Xhanh est éliminé du gouvernement... Puiss 
fitant do mon nbsence de Sete, une junte & ver 
sout Lo "Conseil duprême", Un moie après, snne l 
Khonk reprend le pouvoir et renverse gouverne 
vil de Huong, £ 
WBETMORELAND.-(à Teylor) Tous los journaux du monde 
cett# valse de marionnettes! x 
TAYLOR.- Les deux derniers coups d'Etat, que je n'ai 
ler, ont torpillé mon plan qui visait à donner aux m{li 
façade de gouvernement civil, donc de légelitéjpe qui # rait} 
de onnnliser tous les efforts de l'équipe en place vers la | 
spéciale": malgré tous mes efforts et cqux de mes adjoints 
tre ses ndjoints), je n'ni pas pu evoir en main des chefs x 
res dociles; 115 mont tous dévorés d'ambition, âéchirés per le 
intérêts personnel; iln ne nous servent que parce-qu'ils y trou- 
vent leurs profits, 4 
VESTHORELAND.- FPondont 0e tomps, les forces viotoongs rempo 
Partout des viotoires éolntantest Anloo! Binhgiol,,, ot d'autre 
encore! Les populations de Hué, Sn£gon, Dennng, Quongtri, £fomt 
&rève des travailleurs, grèves seoloiren, des "» de, 
mesifostont avec des banderoles "Yenkos go home" ot "Le Vietnam 
Bux Vietnnmiens®, Le 22 janvier, des manifestants à Satgon, 1: 
» rent des pierres contre notre ambassade, : + les postes : 
- frde autour d'elle ot saocagèrent la eslle d'information, Le le 


san 


»s dou milliore daxYiarnas manifoutent on crient 
lorr, "L'indépendance ou le mort”, et brflèrent los Pets 
livres de ln bibliothèque. Aujourd'hui, toutes lee grnnêes 
Mérations nous ont wrié ot nous orient au visage leur haine 
2t oloir à présent que LA "GUBRRE SPRCIALE" A BCHOUBL ot 
devons changer de taotique. # 
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terrain. Nous TIR DE CR 
gn. La solution se trouve Anns un €! e 
tmpos® comme NECESSITES LOGIQUES L'élargéi me 
gerd-Vietname Ne pouvant veinore avec nos Ahomr 
s7se n°8 inter il fout prendre tout Le 
01: nord=vietnnmienne dément 
ps à TE par do terreur venant du ciel, é* 
Vie tnem 
TON -2: quel espece de temps? = # 
MAC NANARL.= Douge mois au plus. Notre puissande nou! 
ée vaincre vite et nisemment, k 
JOHNSON.- Quels sont lens risques de l'offensive sur le. 
etmanm sans décleration de guerre? Ne 
MAC NANARA.- Nous avons meauré les résctions et la soli 
ce peuples ÉxxzzxËe de la plrrète avec Le Nord-Vietnam à 
on des bombardements d'eseni des quetre et cinq août 
résultete sont BNCOURAGEANTS: noue pouvons continuer eo 
sutre part, la stratégie globale fait epperaître ckairement 
tre puissance de feu eat telle qu'elle n'n d'égale mi colle 
Russes, ni oncofe moine celle des Chinois, Nous sommes La n 
le plus forte! Rien ne peut noue résieter,.(montrant avec sn be 
te les curtes ot le tablenu) Rognrdez nos effectifs, nos bases! 
208 armes, tout chiffré! La stratégio globale ost l'expression de 
ces chiffres OBJECTIFS qui no peuvent pas tromper, Grâce à olle, 
fous résoudrons Le problème des guérillns populnirese AU NAMÿ 
+rpi le même problème se posorr à rues dans d'eutres régions d'Asie 
è re et en Amérique Latine. Nous devons trouver LA SOLUTION 
: Rire tien suivante: comment tenir, et contenir, dans un pays 
Mile 3 Afrersaise disposant sg moyens matériels mais ké. 
De de l'actif et totnl soutien de le populntion, nvee uné 
tr 8ponant de moyens militnires ot techniques æp nées 
tags sPO8ée à l'hostilité totale de cet populntion?.., 1 nous 
11 détruire, AU VIÆTNAM, LE MYTHE SELON LEQUEL Las GUERRES POPU— 
po TRIOMPHENT TOUJOURS! Four cela, nous avons le Vietnam ç 
s tons PORATOIRE où nous pourrons expérimenter TOUS les Sri e 
—… les tochniques à notre disposition. is Ted 
«— Quels sont les calculs des estimations FC ‘rs 
Mntre Le Nord-Vietnnm? de l'ao tion 
Mic NAMARA,-(oxpliquant sur le tableau) «Poux tout Le Vietnam, 
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mur, des rideunux cachent des onrtes 
+, deux teblenux noire, 1e premier vierge, le s2007 
. et des chiffres. Une grosse machine IBM à 
reliées *rismtites machines cyant l'air de curieuses 
sos à éorire. Au miliou de la aslle, une grande table 
ée fauteuils et portant des plane et des ms + 
lie? géogæaphiquer. Une musique äouce d'embinnce s'écoule. 
De part et d'autre de ln table, deux équipes de deux 2 
cure entre eux, donnant le dos nux spectateurs, deux hom 
bitres. Devant le tableau noir portent le graphique, se tie: 
deux autres hommes, l'un ume morcenu âe crnie blanche en l 
«utre l'écoutent avec une pipe à la bouche. Taux quelques une À 
âont le pipe. 
les acteurs se présentent mx spectateurs, 
PRANTER.-(à droite) Gerslé Mickey, mthropologue. J'étudie : 
principaux goupos éthniques des Pliteaux du Sud-Vietnam, 
SCOND,-{à gauche)Léon Gouré, J'étudie lon motivations payoho= 
logiques des prisonniers vietvongs. - . 
ROISIEMS.-(à droite) Physicien-chimiste. Spécinliste de la 


foliation des Hrête ot végétations. 


QUATRIRMP.-(à gauche) Bconomiste. Spécialiste des nf ä : E 
CA faires mn. 
CINQUIEME.-(à droite) Spécisliste Su Renseignoment, 0 
.-(à gauche) Général de la Sÿrategio Air % 4 
SMPTIZME.-(à droite)Incénieur-programmateur, and: Ne. 


(à gauche) Ingénieur-électronicien; spécialiste &e 


inateurs électroniques + 73 
(à âroite) Mathématicien. Arbitre équipe deux. Pi 
Dxreme (à guuohe) Géophyeicien. Arbitre équipe une, 


(à, PSE ; 
PURE ,-(consultnnt un dos8ier près de lui) D'après mes tu 
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Dre: pousse un gros pion) 
I.- En effet, c'est une donnée 
ARBITE® 11. Oui. 
GBPRAL.- Les Etats-Unis r@pliqueront n 
ses plusieurs gros pions) : 
PROGRAMMATEUR.- À ce moment-là, les Russes 
| avec leurs bombes.(il pousse plusieurs gros 
ODINATEUR.- Lè, ee pose un cutre problèmes ! 
sels nuolésires et thermo-nucléaires Russe et ; 
ARBITRE I/- Oui, en effet. 
ARBITRE.- En effet. 
ORDINATEUR.- Bien! (il vn à un autre ridenu at 
rer la ficelle en diennt) Siles missiles nuclécires ruse 
mlesiles nucléaires nméricains.,..ss Pre 


42 
" AUCUN SOLDAT AMERICAIN NE SOUHAITE TUER 
OU ATRE TUE," 


TEBvVRIpR 1965. 

Le comp retrnnché de FPloïku. Près de la tour de garde 
&lsent des ccdnvres de "marines" US, parmi les armes lourdes 
&ères dernier modèle, éparpillées. Deux militaires US prennent 
Photos dos deatruotions occasionnées. Un haut officier, les 
fout neufs, contemplo le camp dévasré totalement. 

de mort. Puis : 

L'OPPICIPR2-(ontre #08 dents, raseusement) On ne traite pas 
#1 Les onfnnts de l'Amérique! Ces chiens de jnunes le payeront, 

, TRas CHBR,,,. Sales fourmis jrunes! #14 
(Passent trois ” " sée; l'un d'eux 

a "marines" blessés; » un bendenu lui 
arsloppant toute Lan tête, soutient lo second qui à le bras + 
an per un vieux obiffon) le troisième traîne : + 
L : 

Bent sn jante . Les doux militaires et l'offioior les observont 
Mens, 159 trois "marines", 1e tête bosse, paesont sans Le 


Jonnson. 
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43 4 
1e bureau de l'ambasurdeux w3 EE 
vont deux autres fréricnine eræerxt ci boy: Labs s 


Z'AMBASSADEUR.- Les imbéciles! Ils vont 
asiatique qui pouvnit se créer ici, L' 

Mssest porfaitement inutile; elle ne gor 
suë. Ce sont les Sud-Vietnamiens qui se battent; 
goivent du Nord ot INFINITESIMALES, Et tout cela, à W: 
de snitl... (11 vn ot vient en silence, énervé; pute, 
Boudain) Haies, il n'ost pas dit qu'une £ourmilière dl MF 
vuinora l'Amérique} Peu importe, ce sont tous des Vi ts; < t 2 
PRAPPFRONS quand nous vouéront ot où nous voudronsi CE ] : 

ASPECT JURIDIQUE DU PROZLIMR QUI NOUS PRROCCUPR,. ST 


LYNONCE, (bruitage de ahars st blindés en mouverent) Ph 
19 FRVR 1965. BCHEC D'UN COUP D'ATAT DIRIGS PAR 
PHAM NGOC TEHAO CONTRE NGUYEN KKANH, s - 


MR LLRONC RE. (bruitnge de chers et blindés en mouvement ) ‘ 
| 20 FEVR 1965,..LES ASF IRANTS-GENERAUX NGUYEN C = 
MHI ET NGUYEN CAO KY RENVERSENT LE GENERAL KHANH, 


AttonNcCE, bruitngee de marcho militaire avec +tembours et du 3 
( -nes de guerre qui ééberqamnt sur une plage) mao. as - ÿ 


10 MÈRS 1965. 7RO00 "MARINES" AMERICAINS DEBARQUEMN 
A DANANG. 


=S = 
&ixoucz. MARS D65 L'ETATI-MAJOR AMERICAIN 4 SAIPON RECON 
Sr L'UTILISATION DE BOMBES AU PHOSPHORE ET AU NA 

PALM SUR LE NORD-VIETNAM « - Tes 
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scen 
petit : 
mère, 
up PETIT BNPANT.-(dans un songlot étronglé 
a frère Le retient, Il recent to 
à terres puis, ils relèvent a Youx eu ciel, 
. nt les liens auivantes: | 
" NOUS NX PRRMETZRONS PAS A QUATORZE MIL 


DE FBMMES ET D'HXFANTS IMNOCENTS 
D'ETRE LES VICTIMES D'UNE AGRESSION 


FER 
"ARÉONCE, 22 MARS 1965. L'ETAT-MAJOR AMERICAIN A SAIGON 
CONNAIT L'USAGE DE "GAZ ANNIHILANTS" AU SUD 


+ 


ke 45 

Dors ane enlle d'une olinique snfgonnaise. Le Père 
honne d'une cinquanteiee d'ennées, de constitution physique 
forte, avec bnrbe st moustache qui reppellent Henineway, est da: 


4 


fou lit, adossé à La barre arrière, Il se reposenasoupi, 


18 PERB CUR1IEN.-(oriant soudnin dans sonz#6ve) ON BRULE LE 
“AST!,., Jéaus meurt! NON! NON!... Arrêtes les bombes! Arrête 
Lt bonbes! ASSRZ!... 2 
Jeux soldnte Amérioaine en uniforme epparsissent Gens ls chambre 

S'approchent de lui pour l'assinter. Celui-ci ouvre les yeux 

Dreux; aussitôt, 11 leur orie a: visage) "ADS 

1 pepe CURRIEN.- Foutes le oamp! Foutes le campl,.,, Je n'eime ‘ 


"les as | (les deux solûats s'esquivent) 
+ ones dens 2 chanbre) Mnn Père, qu'avenz 


mad 3 Je DETES: ET Ù 
SL TERE CURRIEN.-(oriant toujoure) 4 
vor ei den Américains; des “ 


— 


_ hd L 


se } 
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pen® oies arriver uno © blindée 
Less a un aspirent-général, Les cm 
ais Pars PAS DANS LE VILLAG3, ed 
roftélapont eur les troupes et los camions. | 
ee à tirer eur tout le monde! Les viotoongæ 
us chars continuent à tirer eur loure propre 
Fiuse houre et demie après qu'ils d'aperçoivont 


ant les uns les autres ot que les vietoon te CO 
us, l'aspirent-général vient mo trouver ot me dits" C 
s ne risquez blue rien; vos fidèles non plus." Pufs, 
je qui lui reste Comme kommes, et 11 port, Je me suis dé 
jà sufin tranquilles; il n'y n dans le 


! gesaue du village .En quolques secondes, ils piquérent sur 
. jercent Leurs bombes! (le Père s'agite, bord de La crise 
Den. Mon Père, re penses plus à tout colaf x 
10 et reposes-vous, , 
T8 PERS CURRIEN.-NON! Non, Je dois tout dire.! Tout Le monde 
“doit tout snvoir.(Un instant. Le Père cttend que los imeges PA 
rsissent dans son saprit) La première bombe tomba devant 1'c 
d La deuxièse l'écrese et je suis pris entre los poutres, bloqué,.l 
gosses pleurent d'effroi, des femmes hurlent; los blessés geigr 
de corps sont déchiquetés par los bonbon! #+ mod aui ne pourait 
ren foire! (lo Père ferme Les yeux. On entend los bruits des bo 
Merdesonte don avions; le Père continue à parler) Je les entendea 
308 pendant toute La journée et toute La nuit, 11e s'acharnent 
-æ Tillage, à La roquette et à 1e bombe.(Un instant, Le bruit 
\ den ombardements s'arrête. Le Père ouvre lee Yeux, comme sortant 
mg il de comm. Un instant) Le lendemain, ,des fidèle viennert 
4e éagor; je rassemble les survivants, treiso femmes ot un enfart 
“4 al fayona vers Sn?gon: car ils étaient capables de recommen— 2 
le D avec leurs evione... Ce fut un vrai chemin de croix! 
“ro re essaie de remuer sur son lit; 11fhit une grimace de âou- 
44 Prote ma main sur sn hanche, L'infirmière vout faipo un 
pe Pourl'sider) Non! Ce va... Dons les régions que nous tra 
Mine il re roentnit plus rien, TOUT ETAIT RASE ! Des êtres hu= Fa M 
Pa 0n guenilles ou nus erraient dans la forêt, éperds, - 
Main eur ses yeux, haletant) J'ai vu mes fidèles br@l 
le j'ai vu les bombes déchiqueter les corps des femmes 


24 
+ 


(pes 
er au “ ns 
nn tS; jras vu des petits corps GRILLER, vous entendez GRILEURS TR 

PRE rasé, Co n'est pas Dieu possible! Non, ce n'est x 4 
4 Possible que des hommes, en prétendant défendre la 14 pa ae 
es la Civilisntion, fassent grillor des milliore d'êtres É bexrt. A 


Bb; 
x. N un NU Re 
mr, bp 


Sable 2 2 én ù E8 É + dit 27 
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zx. 
ée guerre, L'asrasiir gr pe Pre 
ré éu pouple viotnomion, ostogt 1! 


2. Le peuple héroïque du Sud-vi 
à chasser les impérinligtes nréricaine 
eon territoire at réoliser 1! 
tie, la peilx et le neutralité, 0% a! . 
réunificntion de la Patrie vietnentemse 


3. Le peuple et les troupes &e libé 
héroftque Sud-Vietnnm sont résolus à resplir 
gon Le plus complète le mission sacrée qui 
échue de chesger les inpérialistes nmérioaine 
bérer le Sud et préserver le Xord-Vietnam. 


4. Le peuple du Sud-Vietnum exprime sn Pau 
de reconnaisennce evere les pouples épris de paix ot. 
de justice du none entier pour leur soutien choleu— 
reux et se déclare rét à æcepter toute side, y ocm— 
pris en armements ou tout outre moyen de guerre âe 
ses amie des oinq continents. 


5. Uni comme un seul homme, tout notre RE: 
en armoesg continue 61 marche héroïque en avant, réso— 
lu à combattre et à vainore les forbane américaëns et 
los traftron, leurs valets. 

Le peuple du Sad-Vietnem et son é#eul représentant 
authentique, Le Front Notionsl de Libération âu Sud 
Vietnam, remporteront le victoire finale, 


Nous sommes résolus à frapper très fort, à £frapser "Ra 
juste eur la tête des forbans nnéticnins et de leurs nn 
valets, à libérer le Sud, à préserver le Norû et à ét 
réunifier notre Patrie. Be 


46 


Q 


le "noir", on entend de formidables explosions de bombes 
| on voit le bureou de l'ambassadeur US à Soîgon, soufflé pa 
bes, L'ambasandeur st par trre, é6ffolé, Deux cn irrho 
d irruption dou? le bureau, ; = 
bn SAR LUS NAS 
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me DS ca 
temps 0n vers 1' S Rs 

L 2 Puis, les avions mn Dre té 
re * 


I. Reconnrisennce des droits ns re 


du pepe vietnamien PAIX, INDEPENDANCES ee À = NT 


UNITE ET INTEGRITE TRRRITORIALES. Confore 


2exrds de Genève 
retrait de ses troupes, 


: 
Ë 
: 
ë 
É 
Ë 
: 
É 


et d'agression au Sud-Vietnam, Cc 
» le gouvernement sméricnin doit : 

868 notes de guerre contre la #one Nord, cesser 

tement toute atteinte au territoire et à le 8 

té de la R,D.V. 


RE 
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vs ssstent. Fuis on entend de nou 
ten d'où ripostent toutes 50% 


+ de personnes sont là, cssez éloigné 
er groupe: quatre membres du parti nazi 

; les bres croisés, en uniforme et port 
jer à croix gommée, downnt une banderole frap: 
hé ot sur laquelle On lit:"NOUS SOUTENONS NOS | 
Fu > oux, deux néolescentse encivil brandissent 
blanche dont la moitié supérièure est ocoupée por 
la moitié inférieure par l'inscriptions"LE SY 


: 47 
. as Texnne Devant la porte d'entrée du + 


À second groupet une foule d'hommes, fommes, vieux et nade 
en silence devant lo porte du rmnchk, brandissent 
« pononrtes, 
_ ler HOMME .-(portant une panoarte en bois où on lit). 
* ARRBTRZ LE GENOCIDE DU FEUPLE YIBTNANMTEN 
QUI LUTTE POUR SA PATRIE." 


“sl FEMME .-(portant une pancarte snblobie) 
8 I. CESSEZ LES BOMBARDERMENTS 


II. RECONNAISSEZ LE P.N.L 
III. DESESCALADE, 
U Thant." 


Je 


à Tæ 


+ AALTE en em 
1 PRET 


A 


Z 
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Le ler soldat regarde le vie 
Lormh dos rires joyeux &e femmes) és | 


sonDAT.-Bocutons ces riros joyeux, 
partout que nous luttons | 
Nous combattons pour Lea Vie! 
Nous noceptons de mourir pour que triomphe amv 
£+ nous le faisons moins pour muse 
que pour ceux qui viendront eprès nous, 
Nous, 
nous avons déjà paroouru Les bornes de notre © 
noue le sasvons., 
Nais, ovent de disperattre, 
nous voukbons préparer pour nos enfants et nos 
UN AUTRZ CHEMIN 
oonntruit avoo notre sang, nos narmos et nos Let 
un chemin plus digne, plus humnin pour eux, | 
ll lo chemin des hommes LIBRES ET VIVANTSI.., 
LS VIBILLARD.- I1 y « des décades et des décsdes que noue C 
ins cher pour ce chemins :. : 
IercSOLDAT.- T1 fallait qe génératian ou plusieurs 1 LV 
6e snorifient pour les générations qui gs F 
(au vioillarä) 
Zu ns combettu contre los premiers envahisseuwta | 
j'ai lutté contre La reconquête française; 
(montrant le joune soldnt et 1e jeune fille) 
et eux, ils luttent oontre lee domineateurs Yankes, É 
Tous, noue avons accepté la tfiohe et nous l'ossumons, | 
Le DEUNR SOLDAT .-(s'interrompent de jouer) 4 présent, je 
dostin d'un peuple suit le même cours que le destin d'un 
TR eut dois 2 Pr Er 


4 instant) 
De VIEILLARD. Vous êtes Sages, nos enfents! 


JEUNE «= Dtebt le cn RS 
LH ès DES PEUPLES + 
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etes Dre | sonvre-feu tabls 
re & exécution seront d: 
‘pour maintenir un rérinm AT © 


45 ES 

= Des cadavres de Juifs dons |camp: dé do 

devant dre BE ent ET UE ‘te = 

Dans le salon de repos d'une demeure nméricaine, : 
suranteine regarde la télévision, chacun à son pre 

tre un jeune homme tenant un panier à Le main. "4 


1B FILS.-(tendent 1e bapier À son père) Pa, exouso-moi 
ruger; rogerde ! ” 
D F.-(regerdant 1e papier sens le pronère) Qu! 
13 FILS.-(lui tendant le pepier es en event) Un appel 
fiante de Berkoley pour participor À une journée do es 
D la “27e du phone | À 
IERB.-(soudain nerveux) Que #cvebt-ile de la Guerre, ces 0 
Prier. + Ocoupe-toi de tes études et éloigme=toZ de ces. 


ÿ FILS,- Pourquoi? % 2 

Paange 7 Per koney n'est plus une Rs c'est un centr 3 
qui croient pouvoir changer moœjd IL 8e ES Pare b En 

‘Mt vers l'écran de la télévision) | retourne DER 

En + Le fils resto sans broncher) | PER 
ME -(aprèsxavoir rogardé un instant son fils) Boouto-noi 

Déiemees tone, nous comme ceux qui nous dirigent, des __ 
Uoprps 2er grfice nu Seigneur, en Amérique. Lots 
La + Que veux-tu dire? | LES 

Mn UB,- Jo voux dire que nous sommes les citoyens d'un. 
{'lacplue grande nation âu mondef-qui s'est distingué = | 


La 


te, Son rospeot seoré de 12 Liberté ot sa générosi. 
dl contemple son fils qui ne répond pas; elle 
Pourquoi s'étonner, protester, si nos dirigeants 


É, 
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LA FEMME.- Alles 
LB HART =( a 
F pas! Ne pense pasl 

nor aux Btats-Unisi voilà pourquoi 


| bes! 


&HHONCE, 12 AOUT 1965. SouLEVEMENT DE LA 
cHBTT0 DF WATTS, 4 LOS ANGBLES. 50 
14000 TERRITORIAUX LUI PONT PACB, 


# 


51 | 
PROJECTION.— La statue do la Liberté, immenso sur mOn 


Angeles, quartier proche du Watts, Sur k tottir 
de pcs bre al. un supormarket, un groupe de Noirs des 
tiornont dans les mains des cocktails molotov fabriqu 
bouteilles de ooca-coln, des mvésetdbs plaques d'asphalte 
çon porta uno pancarte aveo l'inseription "NOIRS ST VIE®I 
MBME COMBATI'", surmontée d'un portrnit de Maleom X. 


UN GRAND NOTR.-(modtrant du doigt änne une direction) Los 
los! Le cité de Hoblywood!(montrant 1s direction opposée) et : 
ghofto!,,. Lee NOIRS ont oonetruit L'Anériquel 51 l'Amériqr 
acceptent pas, les Noirs brfleront l'Amérique! LES 

UN JEUNE MOIR.-(parntt brusquement ,tout esaouflé; aux sutres)l 
ghetto brûle totalement, C'estin immonse resier! 

TOUS.- VIVE LE POUVOIR NOIR! 2 

LB G?AHD NOIR.- Mos frères, nous ne æmmes pas des barbareel | 
nous brflorons tout ce qui nous oprresse ot noue tient dens ce x 
esclavage, Los ghettos noirs doivent disparattrel.., Serons-nous 
toujours dos "bêtes léprouses", comme nous ineultent los Blance? 


È 


TOUS.= NON! 


LR GRAND NOIR. © " nè= 

rh cujoure dés "singes calleux" et des ‘seen \ 

| TOUS .-NON! 

| LE GRAND NOIR. Alors, montrons que nous SOMMES DES HOMMES! 
battons, comme lem Vietnsmiens, pour notro âigmité ot notre Lit 


té, Ce sont les mêmes ken 
crient "sale nègre", Elance qui orient "sale jaune?! qu 


LE GARCON À LA PANCARTE.-(1 
(ious entoiment Le) (lançant) Malcom x: 


- CHANT DK LA JUSTE REVOLTE - "1 
TOUS.= Malcon X, tu n'es pas mort on vain! 
| Tos frères ne plioront Jamnis plus, 


Tes sœurs ne se prostitucront 
L'HEURE DB LA LIBERTE À SONKNE! dos 
NEGREI C'as L'HEURE DB LA DIGNITR : 


N'est me Loi, 


: dut” site "2: a ne S-ÊT L 
la Sel PSS | eu - RSS LOC E 
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£n6 et mbtil 
L9neiques Jeunes garçons ot f{llos, nous LSD 
SALISEZ D prie Sur le matelss; ile portant de: 
067 LB MARTJUANA®, VLSD=VBNIONS BOMBENMAL" 
CHERCHB", "JAMAIS", Uina porsonnos a L 


| T°, Sue, 17 ene, longs chove blonde 
4 sn L'AMOUR, PAS LA LB rye SLRAR ons, 
SUIS-JE?", James, 21 ane, de bee 
DIX LEATyr, pe recu noire, "NE. 


bd 
re ny nr oise le:natolas, 


(court inot 
Lnten instant? Pute 
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L 


STAN.- Que la Bombe est lo Mal sect 
La Bombe est lo synbôle de cé monde d'a; 


(Dick sppuie 


L.. STAN 
és 


& 
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St elles &xe pd 
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ANNOMEUM uv 1966. 29 NOMBRE 286 
se 121000 à - o 


salistes, très décontracté cttès à l'uiec ay 


Asie! Les Etats-Unis on obt assez voir 
de Vici en pyjamas noirs, TL FAUT LÈRR Jiout 
AVEC ZE VIETNAM! Noua éommes, 
pour gegror le guerre: envoyer 1àè-bn 6 
verëer plus d'aggent, ncceptex ratiees RE de 

28 JOURNALISTE.— Solon quel plan? Se - 


ue solution: OUVRIR UK SRCONLR TROUT 
Rne* aborde et ls Thaflonde, É 
ISTE , : SE 

Han Fate _ L'ouverture d'un second front eignifio ] 
WPBLER (souriant jovialement) Il ne s'agit pas vrair 


d < n bu: 

me Pate) attendant que les journalistes en nâont 

=) due viennent les bonshormes, : 
fu par la piste “Ho Chi Minh", 


Mtoire laotien 
Bout réussi à di muer que vingt 


ee 
Î 
| 
| 


4 
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; ou comme poux di ; € + 
_ c'est 1à que Le Vioi, d'après os rensei à dé r+ 
reprendre #08 forces, ot 11 nous faut pouvoir oux 


tout où 11 trouve do L'aide, 1 
Ter JOURKALISTE,- Ainsi, vous comptez utiliser 1e « 


suite? ‘ 
WEHZBLER,— ju Viotnat, los ohofe d'état-major ET s 
34 l'autorisation l'utiliser, F f 
». Le Prinoc Sihnnouk vient de demander + Le 


Ter JOURNALISTE 
France la gerantio des frontières de son pays. x 
WHEBLER,# La Frence a évoqué le mê=e droit on Alzérie 
eu Laos, il doncure +oujoure Pour hous “une Gpine dons 1 
À, la couverture nérionne 


#iatique dos Etets-Unia® ! Dés M 
front fonctionne trèa bien; de nos basos tYÿYlnndnioes 
Partiront los appareils qui opéreront aæ lo Nord et le Su 
1e Lacs ot lo Cambodge. Los troupes américaines tarestros 
ront dans le 


mPorter le gue 
Ier JOURNALISTE ,— Les 
ensuite? 
MHPPELER ,-{nvee un 
conviendrait le mieux, 


reur de notre DPeye oat 
2è JOURNALIS®E ,- Certeine menbres d æouvornenent snérionin se 


sont publiquement cphosés à ce Plon, lo jugennt “avonturiste", 
MIBELER.- Son apÂlication dépend, en dcrnier ressort, du Prés 


dent Johnson! 
(epparoissont des lignes suivantes: 


" NOUS DBVONS ADMBTTRE QUE LES ETATS-UNIS NE SONT NI OMNIPORRE 
TBN?S NI OMNISCIENTS, QUE NOUS REPRRSENTONS SEULEMENT 6% 
DB LA POPULATION MONDIALR, QUE NOUS 1e POUVONS PAS IMPOSER 
NOTRB VOLONTR AUX 94% QUI RESTENT, MT QUE PAR CONSEQUENT | ne 
IL NE PEUT Y AVOIR DE SOLUTION AMERICALEE A CHAQUE PROBLEME 


DU MONDE," 
J.F7, Kennedy, 


x a RE 
versité anéricaine. Un hommo en lunettes 8! 


Tarn 4 ; Fe? sise DS 
ji Y ou ” va 4 Pt Linie 
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Le gr den) 


Peys ur autre Victnen! Le vie venue pl 
pi Le est devenue plus 
those ééTalo, lo règne de l'argoët, de la © 
nate116; nos filles se prostituent au: 
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- - —— rFENSE 


rénistent et combnttont couregousoment ce 
mêmes: la distature onti-populaire féroce ot : 
qui la soutiont! 


57 
“IL N'EST RIEN DB PLUS PRBCIEUX QUE L! 
ET LA LIBERTE." 
Ho Chi Minh, 1966, 


Lans un comp de ris, des paysans st des paysannes; - 
l'épeule et le chapenu traditionnel sur le tête, col 
d'eux, des mitrnillouses lourdes en position, devant 
{ionnent deux guetteurs qui survoillont l'horizon, le 

main de unelles Re 
as ins Etre it, une touffe de tiges entre Les LT 

LA JBUNR PAYSANNF.-(joyeusenent à 1a ronde) Le récolte est tr 
bonne ! EAU — 

Ter PAYSAN.-(s0 relevant) Meilleure encore que celle de PA 
dernière!.,..(11 enlève non chapeau traditionnel ot l'ogite 4 
son +orse pour 8e rafraîchir; Puis 11 va À un 

vaille recourbé”et lui frotte Vilgourousement les cheveux) 
mon gars, tu te fai Le brnn? 


(soudain, le premier fuetteur Commence à taner sur lo fond d'un 
bidon près de lui, tnndis que lo second tape sur un tronc d'arbre 


creux) 
LES DEUX GURTIEURS?-(d'uhe voix calme) Avionsi.,. Avione!... 


(on entend le sifflement des ions qui npprochent très vite, Aus- 


chemin, Porsonnexæ ns bouge; les deux Æuotteurs se roemettont âe- 
bouts et observent le ciel. Puisk ile frappent de nouveua sur le 
objot percutent, Les Paysans sortent alors de leurs refuges, déton 
dus, sourionts comme ei rien ne s'était passé) 


UNS PAYSANNE.-(regardent dans 1n direction des avions) Aujour= 
d'hui, ils vont plus au nord! Ils seront partout bien accueillisl 


(tous se inisont un instant, regardant dans 1e même direction que 
la paysanne; puis ile mettent lour srme sur l'épaule et vont se x 


Féettre au travail) 
Ter PAYSAN.-(à l'adolescent) Tu ne m'as Pas encore répondu si 
fe fais bien les bras! . 

h L'ADOLESCENT , (montrant fièrement ses meigres biceps) Regarde! 
ls fin 400 moissons, je me présenterai au concoure &'haltérophi 


ler PAISAN,- Contre qui? 
ADOLESCENT .- COHTRE TOI! (rire général) 
Fev PAYSANNE .-(à la ronde) Eh! Saves-vous ce qu'il y avait 
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&ons le trou quand j'y suis rentrée? DSL. qe 
DIS PATATE To RATE qui à 
JEUNE PAYEANNE = qui 

eur los eviens venkos! (rire plus foyeuxt puin : 

à travailler en chantant, tandis que 1o8 giotteurs 

un instant avec tandresse o+ fierté) 


8'est notre âevise 
PRODUIRE ET CONBAZTRE 
Four ne pag fniblir! 


éi14 contimment à chontomner gene vorolss) 


Tor GUETTEUR.-(au publie) £le ont combettu pendant m: 
Île combattrona mille nns encore s'il Lo faut. JAMAIS, 
meis, Île no neront à renoux, tunt qu'il vivra un seul 
pour résister. U'eat devenu notre node de vie. Mais, à 
force au monde, s4 puisgennte soit-elle, ne pourrn venir 
notre VOLONTE DE VIVAB!(i1 se tourno vêrs les payanne ün 


288 PAYSAYS.- D'accord! (puis, 11 ontoune joyeucenent le chone à 
son Pourquoi aur notre terroir TEE 


fleuriesent aujourd'hui tant do tuiles neUYeS.. > a 


(les poysore chentent, Le guettour æzaxtewx Jasellos devant 
sos yeux, braquées eur l'horigon) . gÈS : 


58 
GLU DE 
MACASATEN 1e LA FORCB DARTOUT CU CRIA EST 


É Le2. Johnson (Con?.de 1'0,8.4,) 
Dors une cellule tune rpieon nmérionine u joune 2méxri 
Soudrin, ne potite luenrne dans lo porte anne et lo re pa 
: - 2% 


raît dors Ll'e à . 
ee acedrure. IL regrrde un inptant le jeune Prisonnier, 


| * FAIRE UX USAGE Reg 
4 


LE GARDIEN.- Pauvre inbéeilo! Voilà refuse } 
! ce qu'il =! : 
+4 Apr es gr poux aller défendre +on PAYS RE ES a 
rs Prisons! Ce n'est pue besucoup pour un TRAITRE A SA 
LB JRUNE PRISONNIBR,- S'il ceux 
_ ÿ € traîtrise, elle oct : 
Eee t dens la boue 6t le song &os prinoipes PR 6 ni 
Des peot des hommes, et ce Écisent, trafnont + s. 
ce out leur pays 


13 GARDIEN 
ut +— Les pensées humenitriros n'ont plue cours aujourd teste 
°* quand on a lo malheur de los avoir, on les Laine ee È 
LE 


Zur es E 

EL PRISONNIER.- Il ne s'agit pas de AE | 
ins ir une 60e ot un corveau ef de regarder Lo Bone ane nl 
| 6 ne sont pas du bétcil, et l'Ainérique n°ost Ver Pr 
dentf Au nom de quoi, neceptarais-je que L'on 


a hs en mn main tn 


D "oi, du Pro 
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BOUTI COMPAGNOXE DR MISBRE! 
ce Unie lançons le Géfil 
Voici L'apoel aux armes! 

Du sang et des larmes 
Pour le liberté 
Nous somnen prête à tout éconner,.s 


(un joune homme nux choveux longe sort âu groupe, lui fnit 
g'adresee à tuo) 


LB JRUNE HOMME AUX CHEVEUX LONGE.- Nous nous ne à détour 
do notre nvonir, de la société en 
1e tête à vouloir devenir quelque cbosc, ei 


ave nous ls ratons per ln faute de qualques hitlers qui veulent 

être les gondnrmes du monde, er portant le guerre partout. NON! Je. 
dis NON! Nous devons tous dire NOK! Le +tompo ent venu de épasser 
Le RONANTISNS IU FHFIT VOYOU REVOLAS qui ee détours ot re?use dt 


précieuse, 21lors nous devons DIRE NOTKZ MOT, cor c'est notre mot 
À NOUS, LES JEUNES, qui éoit Être lo plus fort, parceque l'avenir 
HOUS spportient!.,, (41 2e taît, fntigué; 11 arrange ses cheveux 
et va se romcttre parmi los Qutres dans Le groupe} 


(apheroft un feune Qui monts en hout &e l'oescrlior, tenont on main. 
“ee pancarte; puis il 5e rotourne 006 su groupe sur les marches, 
brendiscont sa pracarte Où on lit:"LES PTATS=UNIS SONT LA ROME DU 
VINGTIEME SIBCIF, KT LES "MARINES" Sps CENTURIONS .") 


LE JEUNE A LA PANCARTE,- Des Cnuarades vont vous présenter (mon 
trent le pancarte}une improvisation aux c6 thème qui est lo mamxt ” 
slogan oméricain & Bureau de Fedrutenent don “narines", 

LA FOULE,- D'accord! 


{Le jeune homme fait un signe vers l'extérieur du Plotoau, Apparæt 
RaRtY Au moment ou des merchos militnires romsines nveo tambours, 4 
trompettes et Cymbales, £e font entendre, nppurolesent respootive- à 
sent: un premier garçoh portant le masque eynbôlique du Président 
Johnson, vêtu d'rne +oge d'empereur romain Qu-dessus de von coztu= 
5% normel; un sedond garçon portent le masque de Wostmoreland ,yé- 
ù d'une toge do gouvorneur romnir au-deseuc & sn tenue de général 
Btéricnin: un troisième garçon portant un masque de Nguyen Cno Ky, 
54 de s tenue de play-boy aviateur nu-dessous des hardes Ge Bar 
i deux gnrçone habillés de tuniques romnines au-dessus de te- 
ss de "marines", l'un portant ure mitroilletto faite on plastique 
st l'autre Un grané drrpoeu des Etats-Unis déployé entre Los deux 
’ Un nutre garçon portant le masque d'un Vietnamien, trat- 


4 


ds 
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nant une immense oroix, l…n tête couronnée d' 
petite bombe, lo corps peuque totalement nu 
de pointure rouge-sang au front, nux maine ct aux p 
nes" érossont La orsix ot mottont dousus le he 
ce; puis ils 50 mettent de part et d'oœutre, un te: 
déployé, L'autre enfonçant Le onnon de ma mitraillette 


flanc du "Yéetnamien") 


LR JEUNE À LA PANCARTR.-(à lu foulo) Vous avos dovent, 
perour de Rome et de son ompiret Le Gouvorgeur Romsin de 2 
tino/ Tonce-Pilate! Le bandit” Barrabnu! Jésus min on € 
Centurions &e le Légion romaine er Talestiné!,.. Ft nous 
aur Le Golgothn! (11 1nivco La pancarte et se met près de 
gnétophone nu bord de l'eapnce æénique. On entend an L 
tombours, puis le jeu commence 


2è GARCON,-(déolamant volontairement) . 
Le voilà en craix! * 
Colui qui prétendait venir sauvor los homme, Æ 
Qui voulnit los sortir de leur ignorande et ÉCEER 
Four les guider vers la Lumière, ; 


La plus fbrto légion, commandée par notre bon Pilatg £ 
Guerroit bravoment ici, en Palestine, - ‘#4 
Four exterminer Ampitoysbloment los barbares chrété 


Et l'équilib 
28 GARCON.-(nu Ior) er 
Je suis on Taleutine 
| » en cotte terre étrangère 
| Pour la gloire de fome et de L'Expereur! £ 
| Bt oussi pour défenäre 14 faible populoce indigène 


> vous aé$t dévouée, 
Cntrea 06 "Roi" et ses hordes chrétie 
nne 
Jemids ne triomphoers en cette #ærre, ge 


ni dons aucune percelle dexetrd 'Emp 
i omain 
l: feuseo relifion, le drlesienmanent jé : 
Devant la menace du chrietiannisme, 
ee déploiorons toute notre force, 
noue sommes 1à pour 
Jè GARCON.-(baisnnt 1e toge de L'nsro ne) 


Empereur! Et vous, Gouverneur! 
Vous venez de montrer votre PRERPINSEIES 6 


Vous venez de faire honneur à VOYSRntétre.2t puiæ- 
En me donnant 1e vie et en ne ærtant &exisen. 
ts Moi Barrabns, moi le bandit! 
GARCON,- Relève-toil Afin aus Le monde te voit! 
Tu 98 notre bienvoillance, notre attention 
Et notre aide généreuse; 
Pourvu que tu respoctes ton voeu 
z uno £t no forme pas à la reconnaissance ! 
ON.— Eternellement, je suis votre serviteur fiéèlo! 
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